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Qu’est-ce qu’un Missel ?
Le livre que vous tenez entre les mains s’appelle « Missel du dimanche » parce que, pour toute une année, il contient les prières et les lectures de la messe du dimanche.
 
Aux origines, c’est le dimanche qui a d’abord rythmé l’année de l’Église. En effet, dès après la résurrection de Jésus, les chrétiens fêtent le premier jour de la semaine, ce jour à nul autre pareil où Jésus a été relevé d’entre les morts par son Père et qu’ils nomment, à la suite de l’Apocalypse (1,10), le « Jour du Seigneur » (dominica en latin, dimanche en français).
 
Mais voici qu’au IIe siècle ce rythme hebdomadaire se double d’un autre rythme, annuel celui-là : le rythme de Pâques. Aux fêtes du dimanche les chrétiens ajoutent la fête du « dimanche des dimanches » : Pâques, qui donnera naissance (en aval) aux cinquante jours de Pâques qui conduisent à la Pentecôte et (en amont) aux quarante jours de Carême qui préparent à Pâques. Liée au cycle lunaire, la fête de Pâques se célèbre toujours le premier dimanche après la Pâques juive, c’est-à-dire après la pleine lune de l’équinoxe de printemps (entre le 22 mars et le 25 avril).
 
Ce n’est qu’au IVe siècle qu’apparaît la fête de Noël et, avec elle, quatre semaines avant Noël, un deuxième temps fort annuel appelé l’Avent. Liée au cycle solaire, la fête de Noël se célèbre après le solstice d’hiver quand (dans notre hémisphère) le jour regagne peu à peu sur la nuit.
 
En dehors des deux piliers que constituent Pâques et Noël, il reste, dans l’année de l’Église, trente-quatre semaines qui constituent le temps ordinaire et qui se déroulent en deux périodes dont la durée est liée à la date de Pâques : du lendemain du Baptême du Seigneur au Carême : selon les années, de 5 à 9 semaines ; de la Pentecôte à l’Avent : selon les années, de 25 à 29 semaines.
 
Ces dimanches du temps ordinaire — contrairement à ceux du temps pascal, du Carême et de l’Avent — cèdent la place à trois fêtes du Seigneur lorsque celles-ci tombent un dimanche (Présentation du Seigneur au temple, Transfiguration du Seigneur, La Croix glorieuse) ainsi qu’à des fêtes et à des solennités de saints lorsque celles-ci tombent un dimanche (saint Joseph, Nativité de saint Jean-Baptiste, saints Pierre et Paul, Assomption de la Vierge Marie, Tous les saints, Commémoration de tous les fidèles défunts, Dédicace de la Basilique de Latran, Immaculée Conception de la Vierge Marie).
 
Chaque dimanche, à la messe, il y a des choses qui changent et d’autres qui ne changent jamais :
* ce qui est intangible, c’est ce qu’on appelle l’ordinaire de la messe (avec ses quatre temps forts : l’accueil, la Parole de Dieu, l’eucharistie, l’envoi) ;
* ce qui varie d’un dimanche à l’autre, ce sont les prières (d’ouverture, sur les offrandes, après la communion) et les lectures bibliques (la première, le psaume, l’épître, l’évangile) qui sont réparties sur trois années : l’année A, dont l’évangéliste est Matthieu ; l’année B, dont l’évangéliste est Marc ; l’année C, dont l’évangéliste est Luc (l’Évangile de Jean étant lu en partie durant le Carême et le temps de Pâques).
 
L’année 2020 est une année A, où la lecture de l’évangile selon Matthieu fait apparaître combien tendre est Jésus à l’égard des petits et des marginaux, mais combien aussi il peut être violent à l’égard de ceux qui écrasent les faibles. Se plonger, chaque semaine chez soi, dans le Missel du dimanche, c’est accueillir cette Bonne Nouvelle d’un Dieu qui est à la fois miséricorde et justice. Et c’est l’accueillir, dans l’assemblée dominicale, en communion profonde avec les frères et sœurs qui, à travers le monde, se réclament de Jésus Christ comme leur Seigneur.

P. Michel Wackenheim

Le tableau en couverture
Guido Reni. Saint Joseph et l’Enfant Jésus (1638-40).
Huile sur toile, 89 × 72 cm, The Museum of Fine Arts, Houston.
 
 
Guido Reni, né à Bologne en 1575 et mort dans cette même ville en 1642, appartenait à l’école de Bologne. Il était le peintre italien le plus célèbre de son époque. Révéré pour la grâce et le naturel de ses compositions sereinement équilibrées, il était même surnommé « le divin Guido ». Actif pendant la Contre-Réforme catholique au XVIIe siècle, Reni représentait les figures des saints et saintes sous une forme humanisée et accessible, souhaitée par les dirigeants catholiques. Cette représentation intime de Joseph montre l’habileté de Reni, qui transforme le père adoptif du Christ en un homme simple tenant tendrement son fils. Le fruit porté par l’enfant Jésus est un rappel de la chute de l’homme au paradis terrestre et de l’importance de la rédemption.


Les lectures bibliques de ce Missel du dimanche 2020 tiennent compte de la nouvelle édition du Lectionnaire du dimanche (Mame, 2014), dont les textes bibliques sont extraits de La Bible. Traduction officielle liturgique (Mame, 2013), élaborée par la Commission Épiscopale Francophone pour les Traductions Liturgiques et approuvée, en 2012-2013, par les évêques de France, de Belgique, du nord de l’Afrique, de Suisse, du Canada, et par l’archevêché du Luxembourg.
 
Les prières universelles sont inspirées des prières publiées dans la revue Les Cahiers de Prions en Église (Bayard).
Les biographies des saints ont été publiées dans la revue Parole et Prière (Artège).
 
Direction éditoriale : P. Sylvain Gasser, aa


Liturgie de la messe
LITURGIE DE L’ACCUEIL
Chant d’ouverture
Habituellement, il ouvre la célébration, favorise l’union, introduit dans le mystère du jour et accompagne l’entrée du célébrant.

Salutation
Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.
Amen.
 
Pour ce premier dialogue avec l’assemblée, le président peut choisir entre plusieurs formules.
 
1. La grâce de Jésus notre Seigneur, l’amour de Dieu le Père et la communion de l’Esprit saint soient toujours avec vous.
Et avec votre esprit.
 
2. Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
 
3. Que Dieu notre Père et Jésus Christ notre Seigneur vous donnent la grâce et la paix.
Béni soit Dieu, maintenant et toujours !

Préparation pénitentielle
L’assemblée est invitée à se tourner vers le Seigneur, qui est Sauveur et qui donne la vie. Pour cela elle se reconnaît assemblée de pécheurs. Plusieurs formules sont possibles.
 
Préparons-nous à la célébration de l’eucharistie en reconnaissant que nous sommes pécheurs.
 
1. Je confesse à Dieu tout-puissant, je reconnais devant mes frères que j’ai péché en pensée, en parole, par action et par omission ; oui, j’ai vraiment péché. C’est pourquoi je supplie la Vierge Marie, les anges et tous les saints, et vous aussi, mes frères, de prier pour moi le Seigneur notre Dieu.
 
Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde ; qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle.
Amen.
 
2. Seigneur, accorde-nous ton pardon.
Nous avons péché contre toi.
Montre-nous ta miséricorde.
Et nous serons sauvés.
Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde ; qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle.
Amen.
On dit ou on chante ensuite le Kyrie comme acclamation au Christ.
Seigneur, prends pitié. Kyrie eleison
Seigneur, prends pitié. Kyrie eleison
Ô Christ, prends pitié. Christe eleison
Ô Christ, prends pitié. Christe eleison
Seigneur, prends pitié. Kyrie eleison
Seigneur, prends pitié. Kyrie eleison
 
3. Seigneur Jésus, envoyé par le Père pour guérir et sauver les hommes, prends pitié de nous.
Prends pitié de nous.
Ô Christ, venu dans le monde appeler tous les pécheurs, prends pitié de nous.
Prends pitié de nous.
Seigneur, élevé dans la gloire du Père où tu intercèdes pour nous, prends pitié de nous.
Prends pitié de nous.
Que Dieu tout-puissant nous fasse miséricorde ; qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle.
Amen.

           

          4. La formule de l’aspersion à l’eau bénite est une démarche pénitentielle au même titre que les précédentes.
 
Mes frères, demandons au Seigneur, de bénir cette eau ; nous allons en être aspergés en souvenir de notre baptême ; que Dieu nous garde fidèles à l’Esprit que nous avons reçu.
 
On asperge l’assemblée.
Que Dieu tout-puissant nous purifie de nos péchés et, par la célébration de cette eucharistie, nous rende dignes de participer un jour au festin de son royaume.
Amen.
 
5. On peut aussi rédiger une formule pénitentielle en lien avec la liturgie de la parole.

Hymne
Dite ou chantée par le président et l’assemblée, elle est omise pendant les temps de l’Avent et du Carême.

Gloire à Dieu
Gloire à Dieu, au plus haut des cieux,
et paix sur la terre aux hommes qu’il aime.
Nous te louons, nous te bénissons, nous t’adorons,
nous te glorifions, nous te rendons grâce,
pour ton immense gloire,
Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout-puissant.
Seigneur, Fils unique, Jésus Christ,
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ;
toi qui enlèves le péché du monde, prends pitié de nous ;
toi qui enlèves le péché du monde, reçois notre prière ;
toi qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous.
Car toi seul es saint,
toi seul es Seigneur,
toi seul es le Très-Haut :
Jésus Christ, avec le Saint-Esprit
dans la gloire de Dieu le Père. Amen.
Gloria in excelsis Deo,
Et in terra pax hominibus
bonae voluntatis
Laudamus te, benedicimus te,
Adoramus te.
Glorificamus te, gratias agimus tibi
propter magnam gloriam tuam,
Domine Deus, Rex caelestis,
Deus Pater omnipotens.
Domine Fili unigenite, Jesu Christe,
Domine Deus, Agnus Dei,
Filius Patris ;
Qui tollis peccata mundi,
Miserere nobis ;
Qui tollis peccata mundi,
Suscipe deprecationem nostram ;
Qui sedes ad dexteram Patris,
Miserere nobis.
Quoniam tu solus Sanctus,
Tu solus Dominus,
Tu solus Altissimus,
Jesu Christe, cum Sancto Spiritu
In gloria Dei Patris. Amen.

Prière d’ouverture
Prions ensemble.
Ou : Prions.
Ou : Prions le Seigneur.
C’est le point culminant de la liturgie de l’accueil. L’assemblée la fait sienne en s’y associant par l’Amen final.


LITURGIE DE LA PAROLE
Première lecture
Elle est tirée de l’Ancien Testament, sauf durant le temps pascal où l’on proclame les Actes des Apôtres.

Psaume
Il constitue la réponse de l’assemblée à la première lecture.

Deuxième lecture
Elle est prise dans une lettre adressée par un apôtre (le plus souvent saint Paul) aux premières communautés chrétiennes.

Alléluia
Il s’adresse au Christ qui va parler et encadre un verset d’évangile. Pendant le Carême, il est remplacé par une autre acclamation.

Évangile
Les lectures de la liturgie de la parole sont réparties selon un cycle de trois ans :
– année A : Évangile de Matthieu ;
– année B : Évangile de Marc ;
– année C : Évangile de Luc.
L’évangile de Jean est proclamé certains dimanches de chaque année du cycle.
 
Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Évangile de Jésus Christ selon saint…
Gloire à toi, Seigneur !
 
Avant l’évangile le prêtre dit à voix basse :
Purifie mon cœur et mes lèvres, Dieu très saint, pour que je fasse entendre à mes frères la Bonne Nouvelle.
Ou bien il bénit le diacre qui va lire l’évangile :
Que le Seigneur soit dans votre cœur et sur vos lèvres pour que vous proclamiez la Bonne Nouvelle, au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.
 
Après l’évangile
Que cet évangile efface nos péchés.
 
– Acclamons la Parole de Dieu.
Louange à toi, Seigneur Jésus !

Homélie
Profession de foi
On peut choisir entre :
– le Symbole des Apôtres (1), la plus ancienne profession de foi de l’Église ;
– le Symbole de Nicée (2), qui remonte au concile de Nicée, en 325.
 
1. Je crois en Dieu, le Père tout-puissant,
créateur du ciel et de la terre.
Et en Jésus Christ, son Fils unique,
notre Seigneur, qui a été conçu du Saint-Esprit,
est né de la Vierge Marie,
a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié,
est mort et a été enseveli,
est descendu aux enfers,
le troisième jour est ressuscité des morts,
est monté aux cieux,
est assis à la droite de Dieu le Père tout-puissant,
d’où il viendra juger les vivants et les morts.
Je crois en l’Esprit saint,
à la sainte Église catholique,
à la communion des saints,
à la rémission des péchés,
à la résurrection de la chair,
à la vie éternelle. Amen.
 
2. Je crois en un seul Dieu,
le Père tout-puissant,
créateur du ciel et de la terre,
de l’univers visible et invisible.
Je crois en un seul Seigneur, Jésus Christ,
le Fils unique de Dieu,
né du Père avant tous les siècles :
il est Dieu, né de Dieu, lumière,
née de la lumière,
vrai Dieu, né du vrai Dieu,
engendré, non pas créé,
de même nature que le Père ;
et par lui tout a été fait.
Pour nous les hommes, et pour notre salut,
il descendit du ciel ;
par l’Esprit saint, il a pris chair de la Vierge Marie,
et s’est fait homme.
Crucifié pour nous sous Ponce Pilate,
il souffrit sa passion et fut mis au tombeau.
Il ressuscita le troisième jour,
conformément aux Écritures,
et il monta au ciel ; il est assis à la droite du Père.
Il reviendra dans la gloire,
pour juger les vivants et les morts ;
et son règne n’aura pas de fin.
Je crois en l’Esprit saint, qui est Seigneur
et qui donne la vie ;
il procède du Père et du Fils ;
avec le Père et le Fils, 
il reçoit même adoration et même gloire ;
il a parlé par les prophètes.
Je crois en l’Église, une, sainte,
catholique et apostolique.
Je reconnais un seul baptême
pour le pardon des péchés.
J’attends la résurrection des morts,
et la vie du monde à venir. Amen.
 
Credo in unum Deum,
Patrem omnipotentem,
factorem caeli et terrae,
visibilium omnium et invisibilium.
Et in unum Dominum Jesum Christum,
Filium Dei unigenitum,
Et ex Patre natum ante omnia saecula :
Deum de Deo,
lumen de lumine,
Deum verum de Deo vero.
Genitum, non factum,
consubstantialem Patri ;
per quem omnia facta sunt.
Qui propter nos homines,
et propter nostram salutem,
descendit de caelis ;
Et incarnatus est
de Spiritu Sancto ex Maria Virgine,
et homo factus est.
Crucifixus etiam pro nobis sub Pontio Pilato,
passus et sepultus est.
Et resurrexit tertia die,
secundum Scripturas,
Et ascendit in caelum ;
sedet ad dexteram Patris.
Et iterum venturus est cum gloria
judicare vivos et mortuos ;
cujus regni non erit finis.
Et in Spiritum Sanctum,
Dominum et vivificantem ;
qui ex Patre Filioque procedit ;
Qui cum Patre et Filio,
simul adoratur et conglorificatur ;
qui locutus est per prophetas.
Et unam, sanctam, catholicam et
apostolicam Ecclesiam.
Confiteor unum baptisma
in remissionem peccatorum.
Et exspecto resurrectionem mortuorum,
Et vitam venuri saeculi. Amen.

Prière universelle
Par cette prière, l’assemblée s’ouvre aux dimensions de l’Église et aux dimensions du monde. Les interventions sont normalement les suivantes :
– la vie de l’Église universelle ;
– la vie des États et de leurs dirigeants ;
– la vie de ceux qui sont accablés par une difficulté particulière ;
– la vie de la communauté locale.


LITURGIE DE L’EUCHARISTIE
Présentation du pain et du vin
Tu es béni, Dieu de l’univers, toi qui nous donnes ce pain, fruit de la terre et du travail des hommes ; nous te le présentons : il deviendra le pain de la vie.
Béni soit Dieu, maintenant et toujours !
 
Comme cette eau se mêle au vin pour le sacrement de l’Alliance, puissions-nous être unis à la divinité.
 
Tu es béni, Dieu de l’univers, toi qui nous donnes ce vin, fruit de la vigne et du travail des hommes ; nous te le présentons : il deviendra le vin du Royaume éternel.
Béni soit Dieu, maintenant et toujours !
 
Humbles et pauvres, nous te supplions, Seigneur, accueille-nous : que notre sacrifice, en ce jour, trouve grâce devant toi.
Lave-moi de mes fautes, Seigneur, purifie-moi de mon péché.

Prière sur les offrandes
Prions ensemble, au moment d’offrir le sacrifice de toute l’Église.
Pour la gloire de Dieu et le salut du monde.
Cette prière établit le lien entre les offrandes et les bienfaits de Dieu.
… Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.
Ou : Lui qui règne avec toi pour les siècles des siècles.
Ou : Toi qui règnes pour les siècles des siècles.
L’assemblée la fait sienne par l’Amen final.
Amen.

Prière eucharistique
Elle comprend les éléments suivants :
– le dialogue de la préface ;
– la préface ;
– le Sanctus ;
– l’invocation de l’Esprit sur les offrandes (ou épiclèse).
– le récit de l’institution ;
– l’acclamation ou anamnèse ;
– l’invocation de l’Esprit sur l’assemblée ;
– les intercessions ;
– l’acclamation finale ou doxologie.
On peut choisir entre différentes prières eucharistiques : certaines comportent une préface propre ; d’autres permettent le choix d’une des nombreuses préfaces du Missel.
Préfaces
Avent I
Les deux avènements du Christ
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Car il est déjà venu, en prenant la condition des hommes, pour accomplir l’éternel dessein de ton amour et nous ouvrir le chemin du salut ; il viendra de nouveau, revêtu de sa gloire, afin que nous possédions dans la pleine lumière les biens que tu nous as promis et que nous attendons en veillant dans la foi. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Avent II
L’attente des deux avènements du Christ
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Il est celui que tous les prophètes avaient chanté, celui que la Vierge attendait avec amour, celui dont Jean Baptiste a proclamé la venue et révélé la présence au milieu des hommes. C’est lui qui nous donne la joie d’entrer déjà dans le mystère de Noël, pour qu’il nous trouve, quand il viendra, vigilants dans la prière et remplis d’allégresse. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Nativité I
Le Christ lumière
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Car la révélation de ta gloire s’est éclairée pour nous d’une lumière nouvelle dans le mystère du Verbe incarné : maintenant, nous connaissons en lui Dieu qui s’est rendu visible à nos yeux, et nous sommes entraînés par lui à aimer ce qui demeure invisible. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Nativité II
Restauration de l’univers par l’Incarnation
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Dans le mystère de la Nativité, celui qui par nature est invisible se rend visible à nos yeux ; engendré avant le temps, il entre dans le cours du temps. Faisant renaître en lui la création déchue, il restaure toute chose et remet l’homme égaré sur le chemin de ton royaume. C’est pourquoi, avec les anges qui proclamaient ta gloire dans le ciel, nous voulons te bénir en (disant) chantant : Saint !…


Nativité III
L’échange entre Dieu et les hommes dans le Verbe fait chair
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Par lui s’accomplit en ce jour l’échange merveilleux où nous sommes régénérés : lorsque ton Fils prend la condition de l’homme, la nature humaine en reçoit une incomparable noblesse ; il devient tellement l’un de nous que nous devenons éternels. C’est pourquoi, avec les anges qui proclamaient ta gloire dans les cieux, pleins de joie, nous (disons) chantons : Saint !…


Carême I
Signification spirituelle du Carême
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Car chaque année, tu accordes aux chrétiens de se préparer aux fêtes pascales dans la joie d’un cœur purifié ; de sorte qu’en se donnant davantage à la prière, en témoignant plus d’amour pour le prochain, fidèles aux sacrements qui les ont fait renaître, ils soient comblés de la grâce que tu réserves à tes fils. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Carême II
Le Carême, temps de conversion
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Tu offres à tes enfants ce temps de grâce pour qu’ils retrouvent la pureté du cœur ; tu veux qu’ils se libèrent de leurs égoïsmes, afin qu’en travaillant à ce monde qui passe, ils s’attachent surtout aux choses qui ne passent pas. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous chantons et proclamons : Saint !…


Carême III
Les motivations de la pénitence
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Tu accueilles nos pénitences comme une offrande à ta gloire ; car nos privations, tout en abaissant notre orgueil, nous invitent à imiter ta miséricorde et à partager avec ceux qui ont faim. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Carême IV
Les effets du Carême
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Car tu veux, par notre jeûne et nos privations, réprimer nos penchants mauvais, élever nos esprits, nous donner la force et enfin la récompense, par le Christ, notre Seigneur. Par lui, avec les anges et tous les saints, nous chantons l’hymne de ta gloire et sans fin nous proclamons : Saint !…


Pâques et temps pascal I
Le mystère pascal
Vraiment, il est juste et il est bon de te glorifier, Seigneur, en tout temps, mais plus encore cette nuit (aujourd’hui, en ces jours) où le Christ, notre Pâque, a été immolé : car il est l’Agneau véritable qui a enlevé le péché du monde : en mourant, il a détruit notre mort ; en ressuscitant, il nous a rendu la vie. C’est pourquoi le peuple des baptisés, rayonnant de la joie pascale, exulte par toute la terre, tandis que les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire : Saint !…


Temps pascal II
La vie nouvelle dans le Christ
Vraiment, il est juste et il est bon de te glorifier, Seigneur, en tout temps, mais plus encore en ces jours où le Christ, notre Pâque, a été immolé : grâce à lui, se lèvent des enfants de lumière pour une vie éternelle, et les portes du royaume des Cieux s’ouvrent pour accueillir les croyants. Oui, nous te rendons gloire, car sa mort nous affranchit de la mort, et dans le mystère de sa résurrection chacun de nous est déjà ressuscité. C’est pourquoi le peuple des baptisés, rayonnant de la joie pascale, exulte par toute la terre, tandis que les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire : Saint !…


Temps pascal III
Le Christ est toujours vivant et intercède pour nous
Vraiment, il est juste et il est bon de te glorifier, Seigneur, en tout temps, mais plus encore en ces jours où le Christ, notre Pâque, a été immolé, lui qui ne cesse pas de s’offrir pour nous, et qui reste éternellement notre défenseur auprès de toi ; immolé, il a vaincu la mort ; mis à mort, il est toujours vivant. C’est pourquoi le peuple des baptisés, rayonnant de la joie pascale, exulte par toute la terre, tandis que les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire : Saint !…


Temps pascal IV
Restauration de l’univers
Vraiment, il est juste et il est bon de te glorifier, Seigneur, en tout temps, mais plus encore en ces jours où le Christ, notre Pâque, a été immolé : en détruisant un monde déchu, il fait une création nouvelle ; et c’est de lui que nous tenons désormais la vie qu’il possède en plénitude. C’est pourquoi le peuple des baptisés, rayonnant de la joie pascale, exulte par toute la terre, tandis que les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire : Saint !…


Temps pascal V
Le Christ, prêtre et victime
Vraiment, il est juste et il est bon de te glorifier, Seigneur, en tout temps, mais plus encore en ces jours où le Christ, notre Pâque, a été immolé : quand il livre son corps sur la croix, tous les sacrifices de l’ancienne Alliance parviennent à leur achèvement ; et quand il s’offre pour notre salut, il est à lui seul l’autel, le prêtre et la victime. C’est pourquoi le peuple des baptisés, rayonnant de la joie pascale, exulte par toute la terre, tandis que les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire : Saint !…


Temps ordinaire I
Mystère pascal et peuple de Dieu
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Dans le mystère de sa Pâque, il a fait une œuvre merveilleuse : car nous étions esclaves de la mort et du péché, et nous sommes appelés à partager sa gloire ; nous portons désormais ces noms glorieux : nation sainte, peuple racheté, race choisie, sacerdoce royal ; nous pouvons annoncer au monde les merveilles que tu as accomplies, toi qui nous fais passer des ténèbres à ton admirable lumière. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Temps ordinaire II
Le mystère du salut
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Dans sa pitié pour notre misère, il a voulu naître d’une femme, la Vierge Marie. Par sa passion et sa croix, il nous a délivrés de la mort éternelle ; par sa résurrection d’entre les morts, il nous a donné la vie qui n’aura pas de fin. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Temps ordinaire III
Notre humanité sauvée par l’humanité du Christ
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Oui, nous le reconnaissons : afin de secourir tous les hommes, tu mets en œuvre ta puissance ; et tu te sers de notre condition mortelle pour nous affranchir de la mort : ainsi notre existence périssable devient un passage vers le salut, par le Christ, notre Seigneur. C’est par lui que les anges, assemblés devant toi, adorent ta gloire ; à leur hymne de louange, laisse-nous joindre nos voix pour chanter et proclamer : Saint !…


Temps ordinaire IV
L’histoire du salut
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. En naissant parmi les hommes, il les appelle à renaître ; en souffrant sa passion, il a supprimé nos fautes ; par sa résurrection d’entre les morts, il donne accès à la vie éternelle, et par son ascension auprès de toi, notre Père, il nous ouvre le ciel. C’est pourquoi, avec tous les anges et tous les saints, nous chantons l’hymne de ta gloire et sans fin nous proclamons : Saint !…


Temps ordinaire V
La création
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, à toi, Créateur de tous les éléments du monde, Maître des temps et de l’histoire. C’est toi qui as formé l’homme à ton image et lui as soumis l’univers et ses merveilles ; tu lui as confié ta création pour qu’en admirant ton œuvre il ne cesse de te rendre grâce par le Christ, notre Seigneur. C’est toi que la terre et le ciel, avec les anges et les archanges, ne cessent d’acclamer en chantant : Saint !…


Temps ordinaire VI
Les arrhes de la Pâque éternelle
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant de qui nous tenons la vie, la croissance et l’être. Dans cette existence de chaque jour que nous recevons de ta grâce, la vie éternelle est déjà commencée : nous avons reçu les premiers dons de l’Esprit par qui tu as ressuscité Jésus d’entre les morts, et nous vivons dans l’espérance que s’accomplisse en nous le mystère de Pâques. Voilà pourquoi nous te rendons grâce en (disant) chantant avec les anges : Saint !…


Temps ordinaire VII
Sauvés par l’obéissance du Christ
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Ton amour pour le monde est si grand que tu nous as envoyé un Sauveur ; tu l’as voulu semblable aux hommes en toute chose à l’exception du péché, afin d’aimer en nous ce que tu aimais en lui : nous avions rompu ton alliance, nous la retrouvons dans l’obéissance de ton Fils. Voilà pourquoi, Seigneur, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire en (disant) chantant : Saint !…


Temps ordinaire VIII
L’unité de l’Église découle de l’unité trinitaire
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Par le sang que ton Fils a versé, par le souffle de ton Esprit créateur, tu as ramené vers toi tes enfants que le péché avait éloignés ; et ce peuple, unifié par la Trinité sainte, c’est l’Église, gloire de ta Sagesse, Corps du Christ et Temple de l’Esprit. Et nous qui sommes rassemblés pour te rendre grâce, avec les anges du ciel : Saint !…


Défunts I
Tristesse et espérance devant la mort
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. C’est en lui qu’a resplendi pour nous l’espérance de la Résurrection bienheureuse ; et si la loi de la mort nous afflige, la promesse de l’immortalité nous apporte la consolation. Car pour tous ceux qui croient en toi, Seigneur, la vie n’est pas détruite, elle est transformée ; et lorsque prend fin leur séjour sur la terre, ils ont déjà une demeure éternelle dans les cieux. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix : Saint !…


Défunts II
Le Christ est mort pour nous faire vivre
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Lui seul, en acceptant la mort, nous arrache à la loi de la mort ; lui seul, en donnant sa vie, nous fait vivre éternellement pour toi. Avec tous les saints du ciel, nous pouvons dès maintenant te rendre grâce en (disant) chantant : Saint !…


Défunts III
Le Christ, notre vie et notre résurrection
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant, par le Christ, notre Seigneur. Il a sauvé le monde, il est la vie des hommes et la résurrection des morts. Avec tous ceux qui sont entrés dans ta joie, nous voulons te rendre grâce en (disant) chantant : Saint !…


Défunts IV
Dieu, qui nous a créés, nous ressuscitera
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Tu nous donnes de naître, tu diriges notre existence, et tu veux que dès cette vie, nous qui sommes tirés de la terre, nous soyons libérés de la puissance du mal. Oui, nous sommes sauvés par la mort de ton Fils ; et nous attendons qu’un signe de toi nous éveille à la vraie vie, dans la gloire de la Résurrection. C’est pourquoi, avec tous les anges et tous les saints, nous proclamons ta puissance en chantant (disant) : Saint !…


Défunts V
Rachetés par le Christ, nous ressusciterons avec lui
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Nous sommes destinés à mourir, mais quand la mort nous atteint, nous qui sommes pécheurs, ton cœur de Père nous sauve par la victoire du Christ qui nous fait revivre avec lui. C’est pourquoi, avec les anges dans le ciel, nous pouvons te bénir sur la terre et t’adorer en chantant (disant) : Saint !…





LES PRIÈRES EUCHARISTIQUES
Prière no 1
La prière eucharistique I est le canon romain, et peut toujours être employée. Elle est plus indiquée les jours auxquels sont assignés des Communicantes propres, ou bien aux messes dotées d’un Hanc igitur propre, ainsi qu’aux fêtes des apôtres et des saints mentionnées dans le texte de cette prière.

Prière no 2
Elle est l’adaptation de la prière eucharistique d’Hippolyte de Rome (vers 250). En raison de ses caractéristiques, elle est plus indiquée pour les jours de semaine, ou dans des circonstances particulières. Bien qu’elle soit munie d’une préface propre, on peut l’employer aussi avec d’autres préfaces, surtout avec celles qui rappellent en abrégé le mystère du salut comme les préfaces de dimanches du temps ordinaire et les préfaces communes. Quand on célèbre la messe pour un défunt, on peut employer la formule particulière proposée dans son déroulement.

Prière no 3
Elle est inspirée à la fois des prières eucharistiques de l’ancien rite gallican et des prières antiochiennes. Elle peut être dite avec n’importe quelle préface. On l’emploiera de préférence les dimanches et jours de fête. Dans cette prière on peut employer une formule particulière pour un défunt, après les mots : « Et ramène à toi, Père très aimant, tous tes enfants dispersés. »

Prière no 4
Inspirée de la prière eucharistique de saint Basile utilisée dans le rite byzantin, la prière eucharistique IV a une préface immuable et offre un résumé plus complet de l’histoire du salut. On peut l’employer quand la messe n’a pas de préface propre. Dans cette prière, en raison de sa structure, il est impossible d’insérer une formule particulière pour un défunt.

Prières centrées sur la réconciliation
no 1 : la réconciliation personnelle ;
no 2 : la réconciliation en communauté.

Prières pour assemblées à majorité d’enfants
no 1 : l’Alliance de Dieu avec son peuple ;
no 2 : le don de Jésus aux hommes ;
no 3 : le don de la vie ; (elle comprend une version pour le temps de Pâques et une version pour les autres temps).

Prière pour des circonstances particulières
Elle comporte quatre préfaces différentes et quatre textes d’intercession différents.


PRIÈRE EUCHARISTIQUE I
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus,
dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

Père infiniment bon, toi vers qui montent nos louanges, nous te supplions par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur d’accepter et de bénir ces offrandes saintes.
Intercession pour l’Église
Nous te les présentons avant tout pour ta sainte Église catholique : accorde-lui la paix et protège-la, daigne la rassembler dans l’unité et la gouverner par toute la terre ; nous les présentons en même temps pour ton serviteur le pape N., pour notre évêque N. et tous ceux qui veillent fidèlement sur la foi catholique reçue des apôtres.

Intercession pour l’assemblée
Souviens-toi, Seigneur, de tes serviteurs (de N… et N…) et de tous ceux qui sont ici réunis, dont tu connais la foi et l’attachement. Nous t’offrons pour eux, ou ils t’offrent pour eux-mêmes et tous les leurs ce sacrifice de louange, pour leur propre rédemption, pour le salut qu’ils espèrent ; et ils te rendent cet hommage, à toi, Dieu éternel, vivant et vrai.


Communicantes
En communion avec les saints
Dans la communion de toute l’Église, nous voulons nommer en premier lieu la bienheureuse Marie toujours Vierge, Mère de notre Dieu et Seigneur, Jésus Christ…

Le dimanche
Dans la communion de toute l’Église, en ce premier jour de la semaine, nous célébrons le jour où le Christ est ressuscité d’entre les morts ; et nous voulons nommer en premier lieu la bienheureuse Marie toujours Vierge, Mère de notre Dieu et Seigneur, Jésus Christ…

De la Nativité du Seigneur jusqu’au 1er janvier inclus
Dans la communion de toute l’Église, nous célébrons (la nuit très sainte) le jour très saint où Marie, dans la gloire de sa virginité, enfanta le Sauveur du monde ; et nous voulons nommer en premier lieu cette Vierge bienheureuse, la Mère de notre Dieu et Seigneur, Jésus Christ…

De la veillée pascale jusqu’au deuxième dimanche de Pâques inclus
Dans la communion de toute l’Église, nous célébrons (la nuit très sainte) le jour très saint où ressuscita selon la chair notre Seigneur Jésus Christ ; et nous voulons nommer en premier lieu la bienheureuse Marie toujours Vierge, Mère de notre Dieu et Seigneur, Jésus Christ…
… Saint Joseph, son époux, les saints apôtres et martyrs Pierre et Paul, André, (Jacques et Jean, Thomas, Jacques et Philippe, Barthélemy et Matthieu, Simon et Jude, Lin, Clet, Clément, Sixte, Corneille et Cyprien, Laurent, Chrysogone, Jean et Paul, Côme et Damien) et tous les saints. Accorde-nous, par leur prière et leurs mérites, d’être, toujours et partout, forts de ton secours et de ta protection.

Offrande et prière
Voici l’offrande que nous présentons devant toi, nous, tes serviteurs, et ta famille entière : dans ta bienveillance, accepte-la. Assure toi-même la paix de notre vie, arrache-nous à la damnation et reçois-nous parmi tes élus.
Sanctifie pleinement cette offrande par la puissance de ta bénédiction, rends-la parfaite et digne de toi : qu’elle devienne pour nous le corps et le sang de ton Fils bien-aimé, Jésus Christ, notre Seigneur.

Récit de l’institution
La veille de sa passion, il prit le pain dans ses mains très saintes et, les yeux levés au ciel, vers toi, Dieu, son Père tout-puissant, en te rendant grâce il le bénit, le rompit, et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De même, à la fin du repas, il prit dans ses mains cette coupe incomparable ; et te rendant grâce à nouveau il la bénit, et la donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
C’est pourquoi nous aussi, tes serviteurs, et ton peuple saint avec nous, faisant mémoire de la passion bienheureuse de ton Fils, Jésus Christ, notre Seigneur, de sa résurrection du séjour des morts et de sa glorieuse ascension dans le ciel, nous te présentons, Dieu de gloire et de majesté, cette offrande prélevée sur les biens que tu nous donnes, le sacrifice pur et saint, le sacrifice parfait, pain de la vie éternelle et coupe du salut. Et comme il t’a plu d’accueillir les présents d’Abel le Juste, le sacrifice de notre père Abraham, et celui que t’offrit Melkisédek, ton grand prêtre, en signe du sacrifice parfait, regarde cette offrande avec amour et, dans ta bienveillance, accepte-la. Nous t’en supplions, Dieu tout-puissant : qu’elle soit portée par ton ange, en présence de ta gloire, sur ton autel céleste, afin qu’en recevant ici, par notre communion à l’autel, le corps et le sang de ton Fils, nous soyons comblés de ta grâce et de tes bénédictions.

Intercession pour les défunts
Souviens-toi de tes serviteurs (de N… et N…) qui nous ont précédés, marqués du signe de la foi, et qui dorment dans la paix… Pour eux et pour tous ceux qui reposent dans le Christ, nous implorons ta bonté : qu’ils entrent dans la joie, la paix et la lumière.

Intercession pour l’assemblée
Et nous, pécheurs, qui mettons notre espérance en ta miséricorde inépuisable, admets-nous dans la communauté des bienheureux apôtres et martyrs, de Jean Baptiste, Étienne, Matthias, Barnabé (Ignace, Alexandre, Marcellin et Pierre, Félicité et Perpétue, Agathe, Lucie, Agnès, Cécile, Anastasie), et de tous les saints. Accueille-nous dans leur compagnie, sans nous juger sur le mérite mais en accordant ton pardon, par Jésus Christ, notre Seigneur.
C’est par lui que tu ne cesses de créer tous ces biens, que tu les bénis, leur donnes la vie, les sanctifies et nous en fais le don.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE II
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Vraiment, Père très saint, il est juste et bon de te rendre grâce, toujours et en tout lieu, par ton Fils bien-aimé, Jésus Christ : car il est ta Parole vivante, par qui tu as créé toutes choses ; c’est lui que tu nous as envoyé comme Rédempteur et Sauveur, Dieu fait homme, conçu de l’Esprit saint, né de la Vierge Marie ; pour accomplir jusqu’au bout ta volonté et rassembler du milieu des hommes un peuple saint qui t’appartienne, il étendit les mains à l’heure de sa passion, afin que soit brisée la mort, et que la Résurrection soit manifestée. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous proclamons ta gloire, en chantant (disant) d’une seule voix :

Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus,
Dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

Le dimanche
Toi qui es vraiment saint, toi qui es la source de toute sainteté, nous voici rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l’Église, en ce premier jour de la semaine nous célébrons le jour où le Christ est ressuscité d’entre les morts. Par lui que tu as élevé à ta droite, Dieu notre Père, nous te prions :

De la Nativité du Seigneur jusqu’au 1er janvier inclus
Toi qui es vraiment saint, toi qui es la source de toute sainteté, nous voici rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l’Église, nous célébrons (la nuit très sainte) le jour très saint où Marie, dans la gloire de sa virginité, enfanta le Sauveur du monde. Par lui, notre Rédempteur et notre Seigneur, Dieu notre Père, nous te prions :

De la veillée pascale jusqu’au deuxième dimanche de Pâques inclus
Toi qui es vraiment saint, toi qui es la source de toute sainteté, nous voici rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l’Église nous célébrons (la nuit très sainte) le jour très saint où ressuscita selon la chair notre Seigneur Jésus Christ. Par lui, que tu as élevé à ta droite, Dieu notre Père, nous te prions :

Les autres jours
Toi qui es vraiment saint, toi qui es la source de toute sainteté, Seigneur, nous te prions :

Invocation de l’Esprit sur les offrandes
Sanctifie ces offrandes en répandant sur elles ton Esprit ; qu’elles deviennent pour nous le corps et le sang de Jésus, le Christ, notre Seigneur.

Récit de l’institution
Au moment d’être livré et d’entrer librement dans sa passion, il prit le pain, il rendit grâce, il le rompit et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De même, à la fin du repas, il prit la coupe ; de nouveau il rendit grâce, et la donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
Faisant ici mémoire de la mort et de la résurrection de ton Fils, nous t’offrons, Seigneur, le pain de la vie et la coupe du salut, et nous te rendons grâce, car tu nous as choisis pour servir en ta présence.

Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Humblement, nous te demandons qu’en ayant part au corps et au sang du Christ, nous soyons rassemblés par l’Esprit saint en un seul corps.

Intercession pour l’Église
Souviens-toi, Seigneur, de ton Église répandue à travers le monde : fais-la grandir dans ta charité avec le pape N., notre évêque N., et tous ceux qui ont la charge de ton peuple.

Intercession pour les défunts
Souviens-toi aussi de nos frères qui se sont endormis dans l’espérance de la Résurrection, et de tous les hommes qui ont quitté cette vie : reçois-les dans ta lumière, auprès de toi.

Intercession pour l’assemblée
Sur nous tous enfin, nous implorons ta bonté : permets qu’avec la Vierge Marie, la bienheureuse Mère de Dieu, avec les apôtres et les saints de tous les temps qui ont vécu dans ton amitié, nous ayons part à la vie éternelle, et que nous chantions ta louange, par Jésus Christ, ton Fils bien-aimé.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE III
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus,
Dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

Tu es vraiment saint, Dieu de l’univers, et toute la création proclame ta louange, car c’est toi qui donnes la vie, c’est toi qui sanctifies toutes choses, par ton Fils, Jésus Christ, notre Seigneur, avec la puissance de l’Esprit saint ; et tu ne cesses de rassembler ton peuple, afin qu’il te présente partout dans le monde une offrande pure.
Le dimanche
C’est pourquoi nous voici rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l’Église, en ce premier jour de la semaine nous célébrons le jour où le Christ est ressuscité d’entre les morts. Par lui, que tu as élevé à ta droite, Dieu tout-puissant, nous te supplions de consacrer toi-même les offrandes que nous apportons :

De la Nativité du Seigneur jusqu’au 1er janvier inclus
C’est pourquoi nous voici rassemblés devant toi et, dans la communion de toute l’Église, nous célébrons (la nuit très sainte) le jour très saint où Marie, dans la gloire de sa virginité, enfanta le Sauveur du monde. Par lui, notre Rédempteur et notre Seigneur, Dieu tout-puissant, nous te supplions de consacrer toi-même les offrandes que nous apportons…

Les autres jours
C’est pourquoi nous te supplions de consacrer toi-même les offrandes que nous apportons…
 
… Sanctifie-les par ton Esprit pour qu’elles deviennent le corps et le sang de ton Fils Jésus Christ, notre Seigneur, qui nous a dit de célébrer ce mystère.

Récit de l’institution
La nuit même où il fut livré, il prit le pain, en te rendant grâce il le bénit, il le rompit et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De même, à la fin du repas, il prit la coupe, en te rendant grâce il la bénit, et la donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude, en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
En faisant mémoire de ton Fils, de sa passion qui nous sauve, de sa glorieuse résurrection et de son ascension dans le ciel, alors que nous attendons son dernier avènement, nous présentons cette offrande vivante et sainte pour te rendre grâce.

Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Regarde, Seigneur, le sacrifice de ton Église, et daigne y reconnaître celui de ton Fils qui nous a rétablis dans ton Alliance ; quand nous serons nourris de son corps et de son sang et remplis de l’Esprit saint, accorde-nous d’être un seul corps et un seul esprit dans le Christ.
Que l’Esprit saint fasse de nous une éternelle offrande à ta gloire, pour que nous obtenions un jour les biens du monde à venir, auprès de la Vierge Marie, la bienheureuse Mère de Dieu, avec les apôtres, les martyrs (saint N.), et tous les saints, qui ne cessent d’intercéder pour nous.

Intercession pour l’Église
Et maintenant, nous te supplions, Seigneur ; par le sacrifice qui nous réconcilie avec toi, étends au monde entier le salut et la paix.
Affermis la foi et la charité de ton Église au long de son chemin sur la terre ; veille sur ton serviteur le pape N., et notre évêque N., l’ensemble des évêques, les prêtres, les diacres, et tout le peuple des rachetés.
Écoute les prières de ta famille assemblée devant toi, et ramène à toi, Père très aimant, tous tes enfants dispersés.

Intercession pour les défunts
Aux jours de funérailles
Souviens-toi de N… (celui, celle) que tu as appelé(e) auprès de toi (aujourd’hui). Puisqu’il (elle) a été baptisé(e) dans la mort de ton Fils, accorde-lui de participer à sa résurrection le jour où le Christ, ressuscitant les morts, rendra nos pauvres corps pareils à son corps glorieux.
Souviens-toi aussi de nos frères défunts, souviens-toi des hommes qui ont quitté ce monde et dont tu connais la droiture : Reçois-les dans ton royaume où nous espérons être comblés de ta gloire, tous ensemble et pour toujours, quand tu essuieras toute larme de nos yeux ; en te voyant, toi notre Dieu, tel que tu es, nous te serons semblables éternellement, et sans fin, nous chanterons ta louange par le Christ, notre Seigneur, par qui tu donnes au monde toute grâce et tout bien.

Aux autres jours
Pour nos frères défunts, pour les hommes qui ont quitté ce monde, et dont tu connais la droiture, nous te prions : reçois-les dans ton royaume, où nous espérons être comblés de ta gloire, tous ensemble et pour l’éternité, par le Christ, notre Seigneur, par qui tu donnes au monde toute grâce et tout bien.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE IV
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Vraiment, il est bon de te rendre grâce, il est juste et bon de te glorifier, Père très saint, car tu es le seul Dieu, le Dieu vivant et vrai : tu étais avant tous les siècles, tu demeures éternellement, lumière au-delà de toute lumière. Toi, le Dieu de bonté, la source de la vie, tu as fait le monde pour que toute créature soit comblée de tes bénédictions, et que beaucoup se réjouissent de ta lumière. Ainsi, les anges innombrables qui te servent jour et nuit se tiennent devant toi, et contemplant la splendeur de ta face, n’interrompent jamais leur louange. Unis à leur hymne d’allégresse, avec la création tout entière qui t’acclame par nos voix, Dieu, nous te chantons :

Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus
Dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in domine Domini.
Hosanna in excelsis !

Père très saint, nous proclamons que tu es grand et que tu as créé toutes choses avec sagesse et par amour : tu as fait l’homme à ton image, et tu lui as confié l’univers, afin qu’en te servant, toi son Créateur, il règne sur la création.
Les premières alliances
Comme il avait perdu ton amitié en se détournant de toi, tu ne l’as pas abandonné au pouvoir de la mort. Dans ta miséricorde, tu es venu en aide à tous les hommes pour qu’ils te cherchent et puissent te trouver. Tu as multiplié les alliances avec eux, et tu les as formés, par les prophètes, dans l’espérance du salut.

La venue du Sauveur
Tu as tellement aimé le monde, Père très saint, que tu nous as envoyé ton propre Fils, lorsque les temps furent accomplis, pour qu’il soit notre Sauveur. Conçu de l’Esprit saint, né de la Vierge Marie, il a vécu notre condition d’homme en toute chose, excepté le péché, annonçant aux pauvres la bonne nouvelle du salut ; aux captifs, la délivrance ; aux affligés, la joie.

La rédemption
Pour accomplir le dessein de ton amour, il s’est livré lui-même à la mort, et, par sa résurrection, il a détruit la mort et renouvelé la vie.
Afin que notre vie ne soit plus à nous-mêmes, mais à lui qui est mort et ressuscité pour nous, il a envoyé d’auprès de toi, comme premier don fait aux croyants, l’Esprit qui poursuit son œuvre dans le monde et achève toute sanctification.

Invocation de l’Esprit sur les offrandes
Que ce même Esprit saint, nous t’en prions, Seigneur, sanctifie ces offrandes : qu’elles deviennent ainsi le corps et le sang de ton Fils dans la célébration de ce grand mystère, que lui-même nous a laissé en signe de l’Alliance éternelle.

Récit de l’institution
Quand l’heure fut venue où tu allais le glorifier, comme il avait aimé les siens qui étaient dans le monde, il les aima jusqu’au bout : pendant le repas qu’il partageait avec eux, il prit le pain, il le bénit, le rompit et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De même, il prit la coupe remplie de vin, il rendit grâce et la donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude, en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
Voilà pourquoi, Seigneur, nous célébrons aujourd’hui le mémorial de notre rédemption : en rappelant la mort de Jésus Christ et sa descente au séjour des morts, en proclamant sa résurrection et son ascension à ta droite dans le ciel, en attendant aussi qu’il vienne dans la gloire, nous t’offrons son corps et son sang, le sacrifice qui est digne de toi et qui sauve le monde.

Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Regarde, Seigneur, cette offrande que tu as donnée toi-même à ton Église ; accorde à tous ceux qui vont partager ce pain et boire à cette coupe d’être rassemblés par l’Esprit saint en un seul corps, pour qu’ils soient eux-mêmes dans le Christ une vivante offrande à la louange de ta gloire.

Intercession pour l’Église
Et maintenant, Seigneur, rappelle-toi tous ceux pour qui nous offrons le sacrifice : le pape N., notre évêque N. et tous les évêques, les prêtres et ceux qui les assistent, les fidèles qui présentent cette offrande, les membres de notre assemblée, le peuple qui t’appartient et tous les hommes qui te cherchent avec droiture.

Intercession pour les défunts
Souviens-toi aussi de nos frères qui sont morts dans la paix du Christ, et de tous les morts dont toi seul connais la foi.

Intercession pour l’assemblée
À nous qui sommes tes enfants, accorde, Père très bon, l’héritage de la vie éternelle auprès de la Vierge Marie, la bienheureuse Mère de Dieu, auprès des apôtres et de tous les saints, dans ton royaume, où nous pourrons, avec la création tout entière enfin libérée du péché et de la mort, te glorifier par le Christ, notre Seigneur, par qui tu donnes au monde toute grâce et tout bien.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE I POUR LA RÉCONCILIATION
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Vraiment, il est juste et bon de te rendre grâce, Dieu très saint, car tu ne cesses de nous appeler à une vie plus belle : Toi, Dieu de tendresse et de pitié, sans te lasser tu offres ton pardon et tu invites l’homme pécheur à s’en remettre à ta seule bonté. Bien loin de te résigner à nos ruptures d’Alliance, tu as noué entre l’humanité et toi, par ton Fils, Jésus, notre Seigneur, un lien nouveau, si fort que rien ne pourra le défaire. Et maintenant que ton peuple connaît un temps de grâce et de réconciliation, tu lui donnes dans le Christ de reprendre souffle en se tournant vers toi, et d’être au service de tout homme en se livrant davantage à l’Esprit saint. Pleins d’admiration et de reconnaissance, nous voulons joindre nos voix aux voix innombrables du ciel, pour clamer la puissance de ton amour et la joie de ton salut dans le Christ :

Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus,
dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

Invocation de l’Esprit sur les offrandes
Toi qui fais depuis les origines ce qui est bon pour l’homme afin de le rendre saint comme toi-même es saint, regarde ton peuple ici rassemblé, et mets à l’œuvre la puissance de ton Esprit : que ces offrandes deviennent pour nous le corps et le sang de ton Fils bien-aimé, Jésus, le Christ, en qui nous sommes tes fils.
Nous, qui étions perdus, incapables de nous rapprocher de toi, tu nous as aimés du plus grand amour : ton Fils, le seul Juste, s’est livré entre nos mains, et fut cloué sur une croix. Mais avant que ses bras étendus dessinent entre ciel et terre le signe indélébile de ton Alliance, il voulut célébrer la Pâque au milieu de ses disciples.

Récit de l’institution
Comme il était à table, il prit le pain, il prononça la bénédiction pour te rendre grâce, puis il le rompit et le donna aux siens en leur disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
À la fin de ce dernier repas, sachant qu’il allait tout réconcilier en lui par le sang de sa croix, il prit la coupe remplie de vin, il te rendit grâce encore, et la fit passer à ses amis, en leur disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
En faisant mémoire du Christ, notre Pâque et notre paix définitive, en célébrant sa mort et sa résurrection, en appelant le jour béni de sa venue et de notre joie, nous te présentons, Dieu fidèle et sûr, l’offrande qui remet l’humanité dans ta grâce.

Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Regarde avec amour, Père très bon, ceux que tu attires vers toi, leur donnant de communier à l’unique sacrifice du Christ : qu’ils deviennent ensemble, par la force de l’Esprit, le corps de ton Fils ressuscité en qui sont abolies toutes les divisions.
Tiens-nous les uns et les autres en communion d’esprit et de cœur avec le pape N. et notre évêque N.
Aide-nous tous à préparer la venue de ton règne jusqu’à l’heure où nous serons devant toi, saints parmi les saints du ciel, aux côtés de la Vierge Marie et des apôtres, avec nos frères qui sont morts, et que nous confions à ta miséricorde. Alors, au cœur de la création nouvelle, enfin libérée de la corruption, nous pourrons chanter vraiment l’action de grâce du Christ à jamais vivant.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE II POUR LA RÉCONCILIATION
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Dieu, notre Père, nous te rendons grâce et nous te bénissons par Jésus, Christ et Seigneur, pour ton œuvre d’amour en ce monde. Au sein de notre humanité encore désunie et déchirée, nous savons et nous proclamons que tu ne cesses d’agir et que tu es à l’origine de tout effort vers la paix. Ton Esprit travaille au cœur des hommes : et les ennemis enfin se parlent, les adversaires se tendent la main, des peuples qui s’opposaient acceptent de faire ensemble une partie du chemin. Oui, c’est à toi, Seigneur, que nous le devons, si le désir de s’entendre l’emporte sur la guerre, si la soif de vengeance fait place au pardon, et si l’amour triomphe de la haine. C’est pourquoi nous devons toujours te rendre grâce et te bénir, en unissant nos voix à celles qui te chantent (disent), unanimes, dans les cieux :

Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus,
dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

La réconciliation
Dieu de l’univers, nous te rendons grâce, pour Jésus, ton Fils, venu dans notre monde en ton nom. Il est la Parole qui sauve les hommes. Il est la main que tu tends aux pécheurs. Il est le chemin par où nous arrive la véritable paix. Alors que nous étions loin de toi, Dieu, notre Père, c’est par lui que tu nous as fait revenir.
C’est lui, ton propre Fils, qui a été livré au pouvoir des hommes afin que nous soyons, par sa mort, en paix avec toi et entre nous. Aussi pouvons-nous maintenant célébrer en reconnaissance le mystère de cette réconciliation qu’il nous a lui-même obtenue.

Invocation de l’Esprit sur les offrandes
Nous t’en prions, Père : sanctifie ces offrandes par la puissance de ton Esprit, alors que nous accomplissons ce que Jésus nous a dit de faire.

Récit de l’institution
Au cours du repas qu’il partageait avec ses disciples, avant de s’offrir à toi pour notre libération, il prit le pain en te rendant grâce ; il le rompit de ses propres mains, et le donna aux disciples, en leur disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De la même façon, ce soir-là, tenant entre ses mains la coupe de bénédiction, il te rendit grâce pour ta miséricorde ; puis il donna la coupe à ses disciples en leur disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
Père très bon, ton Fils a laissé à ton Église ce mémorial de son amour ; en rappelant ici sa mort et sa résurrection, nous te présentons cette offrande qui vient de toi, le sacrifice qui nous rétablit dans ta grâce ; accepte-nous aussi, avec ton Fils bien-aimé.

Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Donne-nous dans ce repas ton Esprit saint : qu’il fasse disparaître les causes de nos divisions ; qu’il nous établisse dans une charité plus grande, en communion avec le pape N., notre évêque N., le collège épiscopal, et ton peuple tout entier. Fais de ton Église en ce monde le signe visible de l’unité, et la servante de la paix.
Et comme tu nous rassembles ici, dans la communion de la bienheureuse Mère de Dieu, la Vierge Marie, et de tous les saints du ciel, autour de la table de ton Christ, daigne rassembler un jour les hommes de tout pays et de toute langue, de toute race et de toute culture, au banquet de ton royaume ; alors nous pourrons célébrer l’unité enfin accomplie et la paix définitivement acquise, par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE I
POUR ASSEMBLÉES AVEC ENFANTS
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Dieu notre Père, tu nous as réunis, et nous sommes devant toi pour te fêter, pour t’acclamer et te dire l’émerveillement de nos cœurs. Sois loué pour ce qui est beau dans le monde et pour la joie que tu mets en nous. Sois loué pour la lumière du jour et pour ta parole qui nous éclaire. Sois loué pour la terre et les hommes qui l’habitent, sois loué pour la vie qui nous vient de toi. Oui, tu es très bon, tu nous aimes et tu fais pour nous des merveilles. Alors, tous ensemble, nous chantons :
Première acclamation
Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Toi, tu penses toujours aux hommes. Tu ne veux pas être loin d’eux, tu as envoyé parmi nous Jésus, ton Fils bien-aimé. Il est venu nous sauver : il a guéri les malades, il a pardonné aux pécheurs. À tous, il a montré ton amour ; il a accueilli et béni les enfants. Pleins de reconnaissance, nous acclamons :

Deuxième acclamation
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Nous ne sommes pas seuls pour te fêter, Seigneur. Partout sur la terre, ton peuple te rend gloire. Nous te prions avec l’Église entière, avec le pape N. et notre évêque N. Dans le ciel, la Vierge Marie, les apôtres et tous les saints te bénissent. Avec eux, avec les anges, nous t’adorons en chantant :

Troisième acclamation
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Hosanna au plus haut des cieux.
Père très saint, nous voudrions te montrer notre reconnaissance. Nous avons apporté ce pain et ce vin : qu’ils deviennent pour nous le corps et le sang de Jésus ressuscité. Alors nous pourrons t’offrir ce qui vient de toi.

Récit de l’institution
Un soir, en effet, juste avant sa mort, Jésus mangeait avec ses apôtres. Il a pris du pain sur la table. Dans sa prière, il t’a béni. Puis il a partagé le pain, en disant à ses amis : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
À la fin du repas, il a pris une coupe de vin. Il dit encore une action de grâce. Puis il donna la coupe à ses amis, en leur disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. » Il leur dit aussi : « Vous ferez cela, en mémoire de moi. »

Rappel du mystère pascal
Ce que Jésus nous a dit de faire, nous le faisons dans cette eucharistie : en proclamant sa mort et sa résurrection, nous te présentons le pain de la vie et la coupe du salut. Il nous conduit vers toi, notre Père : nous t’en prions, accueille-nous avec lui.


Acclamation
Christ est mort pour nous,
Christ est ressuscité !
Nous t’attendons, Seigneur Jésus !
Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Père, toi qui nous aimes tant, laisse-nous venir à cette table, unis dans la joie de l’Esprit saint, pour recevoir le corps et le sang de ton Fils.

Intercessions
Toi qui n’oublies jamais personne, nous te prions pour ceux que nous aimons, N… et N…, et pour ceux qui sont partis vers toi.
Souviens-toi de ceux qui souffrent et qui ont de la peine, de la grande famille des chrétiens et de tous les hommes dans le monde entier.
Nous te prions aussi pour nous, et nous prions les uns pour les autres. Devant ce que tu fais par ton Fils, Dieu notre Père, nous sommes émerveillés, et nous chantons encore :

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE II
POUR ASSEMBLÉES AVEC ENFANTS
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Oui, Père très bon, c’est une fête pour nous : notre cœur est plein de reconnaissance : avec Jésus, nous te chantons notre joie.
Gloire à toi : tu nous aimes !
Tu nous aimes tellement que tu inventes pour nous ce monde immense et beau.
Gloire à toi : tu nous aimes !
Tu nous aimes tellement que tu nous donnes ton Fils, Jésus, pour nous conduire à toi.
Gloire à toi : tu nous aimes !
Tu nous aimes tellement que tu nous rassembles en lui, comme les enfants d’une même famille.
Gloire à toi : tu nous aimes !
Pour tant d’amour, nous voulons te rendre grâce et chanter notre merci, avec les anges et les saints qui t’adorent dans les cieux :

Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
 
Ou bien :
Louange et gloire à notre Dieu !
Saint est le Seigneur, le Dieu de l’univers.
Louange et gloire à notre Dieu !
Le ciel et la terre nous disent ta splendeur.
Louange et gloire à notre Dieu !
qu’il soit béni, celui qui vient d’auprès de toi.
Louange et gloire à notre Dieu !
 
Oui, béni soit Jésus, ton envoyé, l’ami des petits et des pauvres. Il est venu nous montrer comment nous pouvons t’aimer et nous aimer les uns les autres. Il est venu arracher du cœur des hommes le mal qui empêche l’amitié, la haine qui empêche d’être heureux. Il a promis que l’Esprit saint serait avec nous chaque jour pour que nous vivions de ta vie.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
 
Ou bien :
Qu’il soit béni celui qui vient d’auprès de toi.
Louange et gloire à notre Dieu !
Invocation de l’Esprit sur les offrandes
Dieu, notre Père, nous te prions d’envoyer ton Esprit, pour que ce pain et ce vin deviennent le corps et le sang de Jésus, notre Seigneur.

Récit de l’institution
La veille de sa mort, il nous a prouvé ton amour : il était à table avec ses disciples ; il prit un morceau de pain, il dit une prière pour te bénir et te rendre grâce ; il partagea le pain et le donna aux disciples, en leur disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
Jésus Christ, livré pour nous !
Il prit ensuite une coupe remplie de vin ; il dit encore une prière pour te rendre grâce, il fit passer la coupe à chacun, en leur disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. »
Jésus Christ, livré pour nous !
Et puis il leur dit : « Vous ferez cela, en mémoire de moi. »

Rappel du mystère pascal
Nous rappelons ici, Père très bon, la mort et la résurrection de Jésus, le Sauveur du monde : il s’est donné lui-même entre nos mains pour être maintenant notre offrande et nous attirer vers toi.


Acclamation
Louange et gloire à notre Dieu.
Ou bien :
À toi nos cœurs, à toi nos chants, nos actions de grâce !
Intercessions
Exauce-nous, Seigneur notre Dieu : donne ton Esprit d’amour à ceux qui partagent ce repas ; qu’ils soient de plus en plus unis dans ton Église, avec le pape N., l’évêque N., les autres évêques, et tous ceux qui travaillent pour ton peuple.
Un seul corps pour ta gloire !
N’oublie pas ceux que nous aimons… et ceux que nous n’aimons pas assez. Souviens-toi de ceux qui sont morts… ; accueille-les avec amour dans ta maison.
Un seul corps pour ta gloire !
Rassemble-nous un jour près de toi, avec la Vierge Marie, la Mère du Christ et notre mère, pour la grande fête du ciel dans ton royaume. Alors, tous les amis de Jésus, le Christ, notre Seigneur, pourront te chanter sans fin.
Un seul corps pour ta gloire !

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE III
POUR ASSEMBLÉES AVEC ENFANTS
Le dialogue de la préface

Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.
Préface
Père, nous te disons merci, nous te rendons grâce : c’est toi qui nous as créés ; et tu nous appelles à vivre pour toi, à nous aimer les uns les autres. Nous pouvons nous rencontrer, parler ensemble. Grâce à toi, nous pouvons partager nos difficultés et nos joies.
Pour le temps de Pâques
Père, nous te disons merci, nous te rendons grâce avec Jésus, ton Fils : car tu aimes la vie, tu nous as appelés à la vie, tu veux notre bonheur pour toujours. Jésus est le premier que tu as ressuscité des morts. Tu lui as donné la vie nouvelle. Cette vie est en nous aussi depuis notre baptême ; et nous savons que nous ressusciterons comme lui près de toi. Alors, il n’y aura plus de mort : nous n’aurons plus à souffrir.
 
À cause de tout cela, Dieu, notre Père, nous sommes heureux de te rendre grâce tous ensemble. Avec ceux qui croient en toi, avec les saints et les anges, nous te louons en chantant :


Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
 
Oui, Dieu, tu es saint, tu es bon pour nous, tu es bon pour tous les hommes. Nous te disons merci, et nous voulons surtout te rendre grâce à cause de Jésus, ton Fils.
Pour le temps de Pâques
Il est venu nous apporter la Bonne Nouvelle : nous sommes faits pour vivre, pour être dans la gloire du ciel avec toi. Il nous a montré le chemin qui mène à cette vie : c’est l’amour des autres. Il a pris ce chemin avant nous.
 
Il est venu chez les hommes qui se détournent de toi et n’arrivent pas à s’entendre. Par l’Esprit saint, il ouvre nos yeux et nos oreilles, il change notre cœur : alors nous arrivons à nous aimer, et nous reconnaissons que tu es notre Père et que nous sommes tes enfants. C’est lui, Jésus, le Christ, qui nous rassemble maintenant autour de cette table où nous apportons notre offrande.
Sanctifie, Père très bon, ce pain et ce vin : ils deviendront pour nous le corps et le sang de Jésus, ton Fils, qui nous dit de faire à notre tour ce qu’il a fait lui-même la veille de sa passion.

Récit de l’institution
Au cours du dernier repas qu’il partageait avec ses disciples, Jésus prit le pain. Il te rendit grâce. Il partagea le pain et le donna à ses amis en leur disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps, livré pour vous. »
Il prit aussi la coupe de vin. Il te rendit grâce. Il donna la coupe à ses amis en leur disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. » Il leur dit aussi : « Vous ferez cela, en mémoire de moi. »

Rappel du mystère pascal
Voilà pourquoi nous sommes ici, rassemblés devant toi, Père. Et tout remplis de joie, nous rappelons ce que Jésus a fait pour nous sauver : dans cette offrande qu’il a confiée à l’Église, nous célébrons sa mort et sa résurrection ; Père du ciel, accueille-nous avec ton Fils bien-aimé.


Acclamation
Pour nous, Jésus a voulu donner sa vie. Toi, tu l’as ressuscité. Nous t’acclamons :
Dieu, tu es bon ! Loué sois-tu ! Gloire à toi !
Il vit maintenant près de toi. Il est avec nous toujours et partout.
Dieu, tu es bon ! Loué sois-tu ! Gloire à toi !
Un jour, il viendra dans la gloire du Royaume. Il n’y aura plus de gens tristes, malades ou malheureux.
Dieu, tu es bon ! Loué sois-tu ! Gloire à toi !
Invocation de l’Esprit sur l’assemblée
Père, nous allons recevoir à cette table, dans la joie de l’Esprit saint, le corps et le sang du Christ : que cette communion nous rende capables de vivre comme Jésus, entièrement donné à toi et aux autres.
Viens en aide, Seigneur, à notre pape N., à notre évêque N., et à tous les évêques.
Accorde-nous, et à tous les disciples de Jésus Christ, d’être de ceux qui font la paix et le bonheur autour d’eux.
Et puis donne-nous un jour d’être près de toi, avec la Vierge Marie, la Mère de Dieu, et avec les saints du ciel, tous ensemble, dans le Christ.

Pour le temps de Pâques
Mets au cœur des chrétiens la vraie joie de Pâques ; et qu’ils pensent à communiquer cette joie à ceux qui ne savent pas encore que Jésus est ressuscité.
Et puis donne-nous un jour d’être près de toi, avec la Vierge Marie, la Mère de Dieu, et avec les saints du ciel, tous ensemble, dans le Christ.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.
 
Suite p. 67



PRIÈRE EUCHARISTIQUE
POUR DES CIRCONSTANCES PARTICULIÈRES
Le dialogue de la préface
Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur.
Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu.
Cela est juste et bon.

Préfaces de la prière eucharistique pour des circonstances particulières
Préface A
Dieu guide son Église
Nous te rendons grâce, Dieu notre Père, de nous avoir appelés à la vie. Tu ne nous laisses jamais seuls, tu nous manifestes sans cesse ta présence. Dans les temps anciens, tu as guidé Israël, ton peuple, à travers l’immense désert. Aujourd’hui, tu accompagnes l’Église en lui donnant la force de ton Esprit. Ton Fils nous ouvre le chemin qui nous conduira de cette vie à la joie de la vie éternelle. C’est pourquoi, avec les anges et tous les saints, nous chantons l’hymne de ta gloire :


Préface B
Jésus, notre chemin
Nous te rendons grâce, Dieu saint et fort, car tu diriges le destin du monde et tu prends soin de tout homme. Tu nous invites à écouter ta Parole qui nous rassemble en un seul corps, et à nous attacher dans la foi à suivre ton Fils. Il est, lui, le chemin, qui nous conduit vers toi ; il est la vérité qui nous rend libres ; il est la vie qui nous remplit de joie. C’est pourquoi nous te rendons grâce, Père, pour ton amour, par Jésus, ton Fils bien-aimé. Nous unissons nos voix à celles des anges, pour chanter et proclamer ta gloire :


Préface C
Jésus, modèle de charité
Nous te rendons grâce, Père fidèle et plein de tendresse de nous avoir donné Jésus ton Fils, notre Seigneur et notre frère. Son amour s’est manifesté aux pauvres et aux malades, aux petits et aux pécheurs. Il n’est resté indifférent à aucune détresse. Sa vie et son message sont pour nous la preuve que tu es un Dieu qui prend soin des hommes, comme un père porte le souci de ses enfants. C’est pourquoi nous te louons et nous te glorifions, nous célébrons ta bonté et ta fidélité, et avec les anges et tous les saints nous proclamons l’hymne de ta gloire :


Préface D
L’Église en marche vers l’unité
Nous te rendons gloire, Père très bon, car, grâce à la Bonne Nouvelle proclamée par ton Fils, tu as réuni des hommes de toutes races et de toutes cultures en un seul corps, l’Église. Cette Église vit de la force de ton Esprit et rassemble les hommes dans l’unité. Elle rend témoignage de ton amour et ouvre à chacun les portes de l’espérance. C’est ainsi qu’elle devient un signe de la fidélité que tu nous as promise pour toujours. C’est pourquoi le ciel et la terre te célèbrent, et avec l’Église tout entière nous proclamons l’hymne de ta gloire :



Sanctus
Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux.
Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux.
Sanctus, Sanctus, Sanctus, dominus Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra gloria tua.
Hosanna in excelsis !
Benedictus qui venit
in nomine Domini.
Hosanna in excelsis !

Nous te glorifions, Père très saint : tu es toujours avec nous sur la route, et plus spécialement encore lorsque ton Fils Jésus nous rassemble pour le repas de l’Amour. Comme jadis pour les disciples d’Emmaüs, il explique pour nous l’Écriture et nous partage le pain.
Invocation de l’Esprit sur les offrandes
C’est pourquoi nous te prions, Père tout-puissant : envoie ton Esprit sur ce pain et ce vin, afin que le Christ Jésus réalise au milieu de nous la présence de son corps et de son sang.

Récit de l’institution
La veille de sa passion, pendant le repas, il prit le pain, il rendit grâce, il le rompit et le donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour vous. »
De même, il prit la coupe remplie de vin, il rendit grâce et la donna à ses disciples, en disant : « Prenez, et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, en mémoire de moi. »


Acclamation
1. Il est grand, le mystère de la foi :
Nous proclamons ta mort, Seigneur Jésus,
nous célébrons ta résurrection,
nous attendons ta venue dans la gloire.
 
2. Quand nous mangeons ce pain et buvons à cette coupe,
nous célébrons le mystère de la foi :
Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité,
et nous attendons que tu viennes.
 
3. Proclamons le mystère de la foi :
Gloire à toi qui étais mort, gloire à toi qui es vivant,
notre Sauveur et notre Dieu : viens, Seigneur Jésus !
Rappel du mystère pascal
Père très bon, nous célébrons le mémorial de notre réconciliation et nous annonçons l’œuvre de ton amour : en passant par la souffrance et la mort, ton Fils est ressuscité à la vie nouvelle et a été glorifié. Regarde cette offrande : c’est Jésus qui se donne avec son corps et son sang, et qui, par ce sacrifice, nous ouvre le chemin vers toi, notre Père. Dieu, Père plein de tendresse, donne-nous l’Esprit d’amour, l’Esprit de ton Fils.

Intercession A
Nous qui participons à ce repas, fortifie-nous, afin que nous tous, peuple de Dieu avec nos prêtres, notre pape N. et notre évêque N., nous puissions garder joie et confiance et cheminer dans la foi et l’espérance.

Intercession B
Nous qui allons recevoir son corps et son sang, fortifie-nous et fais que nous soyons un dans la foi et l’amour, unis à notre pape N. et à notre évêque N.
Ouvre nos yeux à toute détresse. Inspire-nous à tout moment la parole qui convient, quand nous nous trouvons en face de frères seuls et désemparés. Donne-nous le courage du geste fraternel, quand nos frères sont démunis ou opprimés.
Fais de ton Église un lieu de vérité et de liberté, de justice et de paix, afin que tout homme puisse y trouver une raison d’espérer encore.

Intercession C
Nous qui allons recevoir son corps et son sang, fortifie-nous et renouvelle-nous à son image. Fais descendre ta bénédiction sur notre pape N. et notre évêque N. Donne à tous les membres de l’Église (et à tous ceux qui travaillent au synode) de savoir lire les signes des temps et de grandir dans la fidélité à l’Évangile.
Rends-nous attentifs à tous les hommes afin que nous partagions dans la charité leurs tristesses et leurs angoisses, leurs espérances et leurs joies et que nous leur montrions le chemin du salut.

Intercession D
Afin qu’en notre pays, l’Église trouve (par le synode) un élan nouveau pour sa vie, renforce les liens d’unité entre laïcs et prêtres, entre les prêtres et notre évêque N., entre tous les évêques et notre pape N.
Donne à ton Église de devenir, au milieu d’un monde divisé, un instrument au service de l’unité.
Prends pitié, Père, de nos frères qui sont morts dans la paix du Christ et de tous les morts dont toi seul connais la foi, et conduis-les à la Résurrection. Et lorsque prendra fin notre pèlerinage sur la terre accueille-nous dans ton royaume, où nous espérons être comblés de ta gloire tous ensemble et pour l’éternité.
En union avec la Vierge Marie, la bienheureuse Mère de Dieu, avec les apôtres, les martyrs, (saint N.) et tous les saints, nous te prions et nous te glorifions par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

Acclamation finale
Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, tout honneur et toute gloire, pour les siècles des siècles. Amen.

Prière du Seigneur
Pour introduire le Notre Père, le président peut choisir entre les deux formules qui suivent. On peut aussi en rédiger une qui soit en lien avec la liturgie de la parole.
 
1. Comme nous l’avons appris du Sauveur et selon son commandement, nous osons dire :
2. Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance la prière que nous avons reçue du Sauveur :
Notre Père qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,
que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite
sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui
notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi
à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation,
mais délivre-nous du Mal.
Pater noster, qui es in caelis,
sanctificetur nomen tuum,
adveniat regnum tuum,
fiat voluntas tua,
sicut in caelo et in terra.
Panem nostrum quotidianum
da nobis hodie ;
et dimitte nobis debita nostra
sicut et nos dimittimus
debitoribus nostris,
et ne nos inducas in tentationem ;
sed livera nos a malo.

[Délivre-nous de tout mal, Seigneur, et donne la paix à notre temps : par ta miséricorde, libère-nous du péché, rassure-nous devant les épreuves en cette vie où nous espérons le bonheur que tu promets et l’avènement de Jésus Christ, notre Sauveur.]
 
Car c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire pour les siècles des siècles.


Prière pour la paix et geste de paix
Par la prière, le président invite l’assemblée à demander la paix du Christ, qui seule conduit à l’unité. Par son geste, l’assemblée affirme que les divisions sont non seulement surmontables, mais qu’elles sont déjà surmontées par le Christ donné à tout homme.
 
Seigneur Jésus Christ, tu as dit à tes apôtres : « Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix » : ne regarde pas nos péchés mais la foi de ton Église ; pour que ta volonté s’accomplisse, donne-lui toujours cette paix, et conduis-la vers l’unité parfaite, toi qui règnes pour les siècles des siècles. Amen.
 
Que la paix du Seigneur soit toujours avec vous.
Et avec votre esprit.
 
(Frères), dans la charité du Christ, donnez-vous la paix.

Fraction du pain
Pendant que le prêtre rompt le pain comme le fit Jésus à la dernière Cène, l’assemblée dit ou chante la litanie de l’Agneau de Dieu et les fidèles qui vont aider à donner la communion ou qui vont la porter aux malades s’approchent de l’autel.
 
Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,
prends pitié de nous.
Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,
prends pitié de nous.
Agneau de Dieu, qui enlèves le péché du monde,
donne-nous la paix.
Agnus Dei qui tollis peccata mundi, miserere nobis.
Agnus Dei qui tollis peccata mundi, miserere nobis.
Agnus Dei qui tollis peccata mundi, dona nobis pacem.


Communion
Heureux les invités au repas du Seigneur ! Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde.
Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir ; mais dis seulement une parole et je serai guéri.
Que le corps et le sang du Christ nous gardent pour la vie éternelle.
Amen.


LITURGIE DE L’ENVOI
Chant d’envoi
Comme la célébration a débuté par un chant, elle se termine par un chant unanime.

Prière finale
Le président invite les fidèles à rassembler leurs prières et demande que la célébration qui s’achève soit lumière de vie.
 
Prions ensemble
Ou : Prions
Ou : Prions le Seigneur.
 
… Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.
Ou : Lui qui règne avec toi pour les siècles des siècles.
Ou : Toi qui règnes pour les siècles des siècles.
Amen.

Bénédiction
Le Seigneur soit avec vous.
Et avec votre esprit.
Que Dieu tout-puissant vous bénisse, le Père, le Fils et le Saint-Esprit.
Amen.
 
Allez, dans la paix du Christ.
Nous rendons grâce à Dieu.




Le temps de l’Avent,
temps du désir et de la purification
Le mot français « Avent » a pour origine le mot latin « Adventus » qui veut dire « avènement » et qui désignait la venue — l’arrivée — solennelle de l’empereur romain dans une ville. L’Avent est ainsi le temps qui, tout en ouvrant une nouvelle année de l’Église, prépare les fidèles à l’avènement du Fils de Dieu à Noël. Tout comme le Carême, mais avec une note moins grave, l’Avent comporte des dimanches dont chacun appelle à la conversion et demande, pour cette raison, que le prêtre revête une chasuble de couleur violette, la couleur qui invite à la purification du cœur.
 
Le Sauveur dont les fidèles attendent avec ferveur l’avènement le 25 décembre est le Fils de ce Dieu « qui est, qui était et qui vient ». D’où le déploiement, tout au long de ce temps liturgique, d’une triple dimension du temps :
– aujourd’hui, chaque jour, c’est la présence active de Dieu fait chair dans le cœur du baptisé ;
– hier, il y a plus de vingt siècles, c’était l’événement historique de la naissance de Jésus à Bethléem (« il est déjà venu, dit la première préface de l’Avent, en prenant la condition des hommes, pour accomplir l’éternel dessein de ton amour et nous ouvrir le chemin du salut ») ;
– demain, à la fin des temps, ce sera la venue du Seigneur de gloire pour inaugurer son Royaume (« il viendra de nouveau, dit la même préface, revêtu de sa gloire, afin que nous possédions dans la pleine lumière les biens que tu nous as promis et que nous attendons en veillant dans la foi »). L’Avent est le temps par excellence de l’espérance du chrétien, le temps où celui-ci met sous les yeux de Dieu le monde tel qu’il est, avec ses injustices et ses guerres.
Le temps de l’Avent n’est donc pas exclusivement la préparation, durant une période rythmée par quatre dimanches, de la fête de la naissance de Jésus il y a deux mille ans. Pareillement, il n’est pas seulement la célébration du Christ glorieux qui, au terme de l’histoire, se manifestera lorsque le Royaume de Dieu sera pleinement établi sur l’univers. Il est aussi, et peut-être surtout, ce temps où l’Église, éclairée par la Sainte Écriture et fortifiée par les sacrements, scrute les signes du Royaume qui vient aujourd’hui dans ce monde et qui lui fait chanter : « Le Seigneur vient ».
 
Les trois axes du temps de l’Avent sont admirablement soulignés dans une hymne de la Commission Francophone Cistercienne (CFC). D’abord, le temps passé : « Debout, le Seigneur vient ! Une voix a surgi du désert… Un désir, une attente ont mûri nos esprits… Préparons-nous ! ». Ensuite, le temps présent : « Debout, le Seigneur vient ! La parole s’infiltre, elle ébranle nos cœurs… Et voici le Royaume, il s’approche, il est là… Réveillons-nous ! ». Enfin, le temps futur : « Debout, le Seigneur vient ! L’espérance nouvelle entre à flots dans nos vies… Son mystère féconde un silence de foi… Purifions-nous ! ». Trois axes unifiés par un verbe au présent : « Le Seigneur vient ! » Il est venu et il vient encore ; il viendra et il vient déjà.
 
Durant l’année A, l’évangile du dimanche est presque toujours tiré de l’Évangile selon Matthieu, qui entend affermir la foi de ses frères judéo-chrétiens (qu’on accuse d’hérésies et qu’on persécute) en montrant que Jésus de Nazareth est bien le Messie attendu depuis longtemps et qu’il « accomplit » les Écritures. Au fil des dimanches de l’Avent A, la liturgie nous présente trois témoins qui, de tout leur cœur, ont cru en la venue imminente de l’Emmanuel, Dieu-avec-nous :
• Isaïe, le prophète qui, face au roi Acaz, se dresse pour l’appeler à croire que la Vie l’emportera, cette Vie symbolisée par un rameau qui sortira de la souche de Jessé et s’élèvera pour attirer les nations ;
• Jean le Baptiste, le précurseur annoncé par les prophètes, qui proclame que l’Amour sera le plus fort et qui dispose les cœurs à préparer la venue du Seigneur ;
• Joseph, « l’homme juste » qui, dans la foi, accueille la parole annoncée par l’ange et lui obéit humblement.
 
À la suite d’Isaïe, de Jean le Baptiste et de Joseph, nous sommes appelés, nous aussi, à croire au Dieu de vie qui arrache l’homme à ses ténèbres et, par conséquent, à ne pas nous laisser gagner par le sommeil : « Frères, dit saint Paul dans la deuxième lecture du premier dimanche, vous le savez : c’est le moment, l’heure est déjà venue de sortir de votre sommeil… La nuit est bientôt finie, le jour est tout proche. Rejetons les œuvres des ténèbres, revêtons-nous des armes de la lumière. »



1er décembre 2019
Premier dimanche de l’Avent
La méditation
Un Ami s’annonce 
« Tenez-vous prêts » car la venue du Seigneur ne s’improvise pas. Comment s’y préparer davantage ? Prenons une image. Quelqu’un est chargé de vous accueillir à l’aéroport d’un pays lointain. Vous n’avez jamais vu cette personne et elle ne vous connaît pas non plus. Une telle situation peut s’avérer délicate. Il nous suffit simplement de convenir à l’avance d’un signe de reconnaissance.
Le temps de l’Avent ressemble à des retrouvailles dans un aéroport. Un Ami s’est annoncé. Il a longuement préparé son voyage. Il nous a déjà envoyé de multiples messages. Mais avant de partir, il s’assure une dernière fois que nous serons bien présents à son arrivée.
L’Avent nous offre de multiples signes de reconnaissance pour bien préparer la venue du Christ Jésus. Les textes de ce premier dimanche nous révèlent ainsi le « Nom » et les caractéristiques de Celui qui sera parmi nous le soir de Noël.
Le prophète Isaïe annonce le « juge des nations » capable de nous attirer sur ses chemins et de rassembler tous les hommes. L’Apôtre Paul renchérit en précisant que le Christ est celui qui nous enveloppera dans la lumière de son amour. Dans l’Évangile, Jésus précise que son retour surgira dans le quotidien de nos vies. Celui qui l’accueille recevra en retour la promesse du salut. La joie de Jésus est de venir jusqu’à nous. Son plus grand bonheur est d’être reçu par ceux qui l’auront attendu patiemment et en personne.
Un religieux assomptionniste

Antienne d’ouverture
Vers toi, Seigneur, j’élève mon âme. Mon Dieu, je compte sur toi ; je n’aurai pas à en rougir. De ceux qui t’attendent, aucun n’est déçu. Ps 24,1-3
On ne dit pas le Gloire à Dieu pendant l’Avent.


Prière
Donne à tes fidèles, Dieu tout-puissant, d’aller avec courage sur les chemins de la justice à la rencontre du Seigneur, pour qu’ils soient appelés, lors du jugement, à entrer en possession du royaume des Cieux. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 2,1-5
L’espérance de paix qui habite tous les peuples les conduira un jour à la rencontre du Dieu de la paix.

Parole d’Isaïe, — ce qu’il a vu au sujet de Juda et de Jérusalem.
Il arrivera dans les derniers jours que la montagne de la maison du Seigneur se tiendra plus haut que les monts, s’élèvera au-dessus des collines. Vers elle afflueront toutes les nations et viendront des peuples nombreux. Ils diront : « Venez ! montons à la montagne du Seigneur à la maison du Dieu de Jacob ! Qu’il nous enseigne ses chemins, et nous irons par ses sentiers. » Oui, la loi sortira de Sion, et de Jérusalem, la parole du Seigneur.
Il sera juge entre les nations et l’arbitre de peuples nombreux. De leurs épées, ils forgeront des socs, et de leurs lances, des faucilles. Jamais nation contre nation ne lèvera l’épée ; ils n’apprendront plus la guerre.
Venez, maison de Jacob ! Marchons à la lumière du Seigneur.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Psaume 121
℞ Dans la joie, nous irons à la maison du Seigneur.
 
Quelle joie quand on m’a dit :
« Nous irons à la maison du Seigneur ! »
Maintenant notre marche prend fin
devant tes portes, Jérusalem !
 
Jérusalem, te voici dans tes murs :
ville où tout ensemble ne fait qu’un !
C’est là que montent les tribus,
les tribus du Seigneur.
 
C’est là qu’Israël doit rendre grâce
au nom du Seigneur.
C’est là le siège du droit,
le siège de la maison de David.
 
Appelez le bonheur sur Jérusalem :
« Paix à ceux qui t’aiment !
Que la paix règne dans tes murs,
le bonheur dans tes palais ! »
 
À cause de mes frères et de mes proches,
je dirai : « Paix sur toi ! »
À cause de la maison du Seigneur notre Dieu,
je désire ton bien.

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
aux Romains
Rm 13,11-14a
Sortez de votre léthargie, sortez de votre sommeil, nous écrit l’apôtre Paul, car le jour de Dieu approche.

Frères, vous le savez : c’est le moment, l’heure est déjà venue de sortir de votre sommeil. Car le salut est plus près de nous maintenant qu’à l’époque où nous sommes devenus croyants. La nuit est bientôt finie, le jour est tout proche. Rejetons les œuvres des ténèbres, revêtons-nous des armes de la lumière. Conduisons-nous honnêtement, comme on le fait en plein jour, sans orgies ni beuveries, sans luxure ni débauches, sans rivalité ni jalousie, mais revêtez-vous du Seigneur Jésus Christ.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Fais-nous voir, Seigneur, ton amour, et donne-nous ton salut. Alléluia. Ps 84,8
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Matthieu
Mt 24,37-44
Au sein de nos vies bien organisées, sommes-nous prêts à nous laisser surprendre par le Seigneur ?

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Comme il en fut aux jours de Noé, ainsi en sera-t-il lors de la venue du Fils de l’homme. En ces jours-là, avant le déluge, on mangeait et on buvait, on prenait femme et on prenait mari, jusqu’au jour où Noé entra dans l’arche ; les gens ne se sont doutés de rien, jusqu’à ce que survienne le déluge qui les a tous engloutis : telle sera aussi la venue du Fils de l’homme.
Alors deux hommes seront aux champs : l’un sera pris, l’autre laissé. Deux femmes seront au moulin en train de moudre : l’une sera prise, l’autre laissée. Veillez donc, car vous ne savez pas quel jour votre Seigneur vient.
Comprenez-le bien : si le maître de maison avait su à quelle heure de la nuit le voleur viendrait, il aurait veillé et n’aurait pas laissé percer le mur de sa maison. Tenez-vous donc prêts, vous aussi : c’est à l’heure où vous n’y penserez pas que le Fils de l’homme viendra. »
– Acclamons la Parole de Dieu.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE
On récite le Credo.


Prière universelle
En ces jours où le Seigneur nous parle de sa venue, demandons-lui de raviver notre espérance.
 
L’Église est le Peuple nouveau chargé d’annoncer à toutes les nations la lumière de ton amour. Pour les évêques et leurs collaborateurs au service de l’Évangile, Christ Jésus, nous te prions.
 
Toutes les nations sont destinées au bonheur. Pour que les élus, les responsables politiques et les acteurs d’associations humanitaires aient le souci des plus petits, Christ Jésus, nous te prions.
 
Des malades, des mourants affrontent leur fin de vie. Pour qu’ils soient bien entourés et gardent dans leur cœur la lumière de l’espérance, Christ Jésus, nous te prions.
 
Rassemblés pour accueillir la parole du Seigneur, nous ne prêtons pas suffisamment attention aux mises en garde de l’Évangile. Pour que ce temps de l’Avent avive notre foi, Christ Jésus, nous te prions.
 
Tu es, Seigneur, le Fils de l’Homme, le Sauveur de l’humanité. Viens révéler à tout homme la force de ton amour et de ta présence à nos côtés, toi qui vis et règnes avec le Père, dans l’unité du Saint-Esprit, maintenant et pour les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Seigneur, nous ne pourrons jamais t’offrir que les biens venus de toi : accepte ceux que nous t’apportons ; et puisque c’est toi qui nous donnes maintenant de célébrer l’eucharistie, fais qu’elle soit pour nous le gage du salut éternel. Par Jésus.

Préface de l’Avent
Antienne de communion
Le Seigneur donnera son bienfait et notre terre donnera son fruit. Ps 84,13

Prière
Fais fructifier en nous, Seigneur, l’eucharistie qui nous a rassemblés : c’est par elle que tu formes dès maintenant, à travers la vie de ce monde, l’amour dont nous t’aimerons éternellement. Par Jésus.
À l’école des Pères de l’Église
Il faut toujours tenir compte d’un double avènement du Christ : l’un quand il viendra, et que nous devrons rendre compte de tout ce que nous aurons fait ; l’autre, quotidien, quand il visite sans cesse notre conscience, et qu’il vient à nous afin de nous trouver prêts lors de son avènement. À quoi me sert, en effet, de connaître le jour du jugement, lorsque je suis conscient de tant de péchés ? De savoir si le Seigneur vient, et s’il ne vient pas d’abord dans mon cœur et ne revient pas dans mon esprit, si le Christ ne vit pas et ne parle pas en moi ?
Saint Paschase Radbert


CALENDRIER LITURGIQUE DE LA SEMAINE

	Dimanche
1er décembre 2019
	1er dimanche de l’Avent
	Is 4,2-6 ; Ps 121 ; Rm 13,11-14a ; Mt 24,37-44

	Lundi
2 décembre 2019
	Bienheureux Jean de Ruysbroeck
	Is 4,2-6 ; Ps 121 ; Mt 8,5-11

	Mardi
3 décembre 2019
	Saint François-Xavier (M)
	Is 11,1-10 ; Ps 71 ; Lc 10,21-24

	Mercredi
4 décembre 2019
	Saint Jean de Damas
	Is 25,6-10a ; Ps 22 ; Mt 15,29-37

	Jeudi
5 décembre 2019
	En Afrique du Nord : sainte Crispine (M)
	Is 26,1-6 ; Ps 117 ; Mt 7,21.24-27

	Vendredi
6 décembre 2019
	Saint Nicolas
	Is 29,17-24 ; Ps 26 ; Mt 9,27-31

	Samedi
7 décembre 2019
	Saint Ambroise (M)
	Is 30,19-21.23-26 ; Ps 146 ; Mt 9,35–10, 1.5a.6-8






Le saint de la semaine
JEAN DE DAMAS
4 décembre
Jean Mansour naît à Damas vers 650 dans une famille arabe et chrétienne de fonctionnaires. Lui-même, après de brillantes études, prend la suite de son père au service du calife, mais l’islamisation de l’administration le chasse de sa charge vers 720. Il distribue alors tous ses biens aux pauvres et entre au monastère de Saint-Sabas, en Palestine, près de Jérusalem. Il y demeure jusqu’à sa mort vers 749, se consacrant « à l’ascèse et à l’étude, sans dédaigner l’activité pastorale dont témoignent ses nombreuses homélies », raconte le pape Benoît XVI. Devenu prêtre, il écrit un résumé de la théologie byzantine, La source de la connaissance, de nombreuses hymnes, et se fait le grand défenseur des images saintes à l’époque de la première crise iconoclaste : « Ce n’est pas la matière que j’adore, mais le Créateur de la matière, qui, à cause de moi, s’est fait matière, a choisi sa demeure dans la matière », explique-t-il. Léon XIII le proclame docteur de l’Église en 1890.
L’intention de la semaine
AU SERVICE DE LA TRANSMISSION DE LA FOI
Pour que les personnes engagées au service de l’intelligence de la foi trouvent un langage pour aujourd’hui, dans le dialogue avec les cultures.
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8 décembre 2019
Deuxième dimanche de l’Avent
La méditation
Accueillir l’Envoyé du Père
Le Messie annoncé par le prophète Isaïe sortira de la souche de Jessé, le père du roi David. Avec une telle ascendance, il sera fidèle au Seigneur au point d’en recevoir l’intelligence, la justice et la force. Son œuvre consistera à faire régner la paix. Il défendra le pauvre et le faible qui n’auront plus à vivre avec la peur au ventre. Même le chevreau pourra se reposer à côté du léopard.
Ce Messie personnifie l’attente d’Israël. En effet, le peuple de Dieu vit depuis trop longtemps à côté des promesses de l’Alliance. Son attente n’est pas passive car il veut passer de l’attente à la réalité. L’Écriture sème en tout homme cette espérance de devenir un jour ce qu’il espère. Pour cela, il s’agira d’accueillir le Christ, l’Envoyé du Père bientôt capable de rassembler tous les hommes.
Pour Jean le Baptiste, le moment est venu de passer de la parole aux actes. Jean est le précurseur direct du Christ Jésus. Il supplie les foules de préparer le chemin du Seigneur. « Aplanissez sa route » : ce cri exige d’araser les montagnes de notre orgueil et de combler de charité l’abîme de nos faiblesses. Pour Jean, ce programme demande un changement radical de vie. Il s’agit donc de joindre le geste à la parole et de se convertir en vérité. De renoncer au mal dans l’eau du Jourdain pour que l’Esprit du Seigneur puisse brûler le péché et le feu de son amour illuminer nos cœurs. Une telle décision pousse à faire de sa vie le lieu de la rencontre de Dieu.
Un religieux assomptionniste

Antienne d’ouverture
Peuple de Dieu, voici que le Seigneur va venir pour sauver tous les hommes. Le Seigneur fera retentir sa parole pour la joie de votre cœur. Is 30,19.30
On ne dit pas le Gloire à Dieu pendant l’Avent.


Prière
Seigneur tout-puissant et miséricordieux, ne laisse pas le souci de nos tâches présentes entraver notre marche à la rencontre de ton Fils ; mais éveille en nous cette intelligence du cœur qui nous prépare à l’accueillir et nous fait entrer dans sa propre vie. Lui qui.
1. Lecture du livre du prophète
Isaïe Is 11,1-10
La réconciliation entre les hommes que le prophète Isaïe attend du Messie ne se fera pas — comme si souvent — sur le dos des petits.

En ce jour-là, un rameau sortira de la souche de Jessé, père de David, un rejeton jaillira de ses racines.
Sur lui reposera l’esprit du Seigneur : esprit de sagesse et de discernement, esprit de conseil et de force, esprit de connaissance et de crainte du Seigneur — qui lui inspirera la crainte du Seigneur. Il ne jugera pas sur l’apparence ; il ne se prononcera pas sur des rumeurs. Il jugera les petits avec justice ; avec droiture, il se prononcera en faveur des humbles du pays. Du bâton de sa parole, il frappera le pays ; du souffle de ses lèvres, il fera mourir le méchant. La justice est la ceinture de ses hanches ; la fidélité est la ceinture de ses reins.
Le loup habitera avec l’agneau, le léopard se couchera près du chevreau, le veau et le lionceau seront nourris ensemble, un petit garçon les conduira. La vache et l’ourse auront même pâture, leurs petits auront même gîte. Le lion, comme le bœuf, mangera du fourrage. Le nourrisson s’amusera sur le nid du cobra ; sur le trou de la vipère, l’enfant étendra la main. Il n’y aura plus de mal ni de corruption sur toute ma montagne sainte ; car la connaissance du Seigneur remplira le pays comme les eaux recouvrent le fond de la mer.
Ce jour-là, la racine de Jessé sera dressée comme un étendard pour les peuples, les nations la chercheront, et la gloire sera sa demeure.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Psaume 71
℞ En ces jours-là fleurira la justice, grande paix jusqu’à la fin des temps.
 
Dieu, donne au roi tes pouvoirs,
à ce fils de roi ta justice.
Qu’il gouverne ton peuple avec justice,
qu’il fasse droit aux malheureux !
 
En ces jours-là, fleurira la justice,
grande paix jusqu’à la fin des lunes !
Qu’il domine de la mer à la mer,
et du Fleuve jusqu’au bout de la terre !
 
Il délivrera le pauvre qui appelle
et le malheureux sans recours.
Il aura souci du faible et du pauvre,
du pauvre dont il sauve la vie.
 
Que son nom dure toujours ;
sous le soleil, que subsiste son nom !
En lui, que soient bénies toutes les familles de la terre ;
que tous les pays le disent bienheureux !

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
aux Romains
Rm 15,4-9
Être accueillant à tous nos frères, c’est se préparer à recevoir Celui qui s’est fait accueillant à tous les hommes.

Frères, tout ce qui a été écrit à l’avance dans les livres saints l’a été pour nous instruire, afin que, grâce à la persévérance et au réconfort des Écritures, nous ayons l’espérance. Que le Dieu de la persévérance et du réconfort vous donne d’être d’accord les uns avec les autres selon le Christ Jésus. Ainsi, d’un même cœur, d’une seule voix, vous rendrez gloire à Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ.
Accueillez-vous donc les uns les autres, comme le Christ vous a accueillis pour la gloire de Dieu. Car je vous le déclare : le Christ s’est fait le serviteur des Juifs, en raison de la fidélité de Dieu, pour réaliser les promesses faites à nos pères ; quant aux nations, c’est en raison de sa miséricorde qu’elles rendent gloire à Dieu, comme le dit l’Écriture : C’est pourquoi je proclamerai ta louange parmi les nations, je chanterai ton nom.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Préparez le chemin du Seigneur, rendez droits ses sentiers : tout être vivant verra le salut de Dieu. Alléluia. Cf. Lc 3,4.6
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Matthieu
Mt 3,1-12
Le langage violent de Jean Baptiste nous invite à recevoir avec sérieux la grâce du temps de l’Avent.

En ces jours-là, paraît Jean le Baptiste, qui proclame dans le désert de Judée : « Convertissez-vous, car le royaume des Cieux est tout proche. » Jean est celui que désignait la parole prononcée par le prophète Isaïe : Voix de celui qui crie dans le désert : Préparez le chemin du Seigneur, rendez droits ses sentiers.
Lui, Jean, portait un vêtement de poils de chameau, et une ceinture de cuir autour des reins ; il avait pour nourriture des sauterelles et du miel sauvage. Alors Jérusalem, toute la Judée et toute la région du Jourdain se rendaient auprès de lui, et ils étaient baptisés par lui dans le Jourdain en reconnaissant leurs péchés. Voyant beaucoup de pharisiens et de sadducéens se présenter à son baptême, il leur dit : « Engeance de vipères ! Qui vous a appris à fuir la colère qui vient ? Produisez donc un fruit digne de la conversion. N’allez pas dire en vous-mêmes : “Nous avons Abraham pour père” ; car, je vous le dis : des pierres que voici, Dieu peut faire surgir des enfants à Abraham. Déjà la cognée se trouve à la racine des arbres : tout arbre qui ne produit pas de bons fruits va être coupé et jeté au feu.
Moi, je vous baptise dans l’eau, en vue de la conversion. Mais celui qui vient derrière moi est plus fort que moi, et je ne suis pas digne de lui retirer ses sandales. Lui vous baptisera dans l’Esprit Saint et le feu. Il tient dans sa main la pelle à vanner, il va nettoyer son aire à battre le blé, et il amassera son grain dans le grenier ; quant à la paille, il la brûlera au feu qui ne s’éteint pas. »
– Acclamons la Parole de Dieu.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE
On récite le Credo.


Prière universelle
Demandons au Seigneur le secours de sa grâce pour tous nos frères.
 
Pour l’Église, nouveau peuple de l’Alliance : qu’elle puise sans cesse dans la parole de Dieu le message de paix et de joie que le monde attend, ensemble, prions.
 
Pour toutes les nations appelées au salut : que les responsables politiques aient le souci de la dignité de chacun et de la juste répartition des richesses, ensemble, prions.
Pour les malheureux, les migrants, les exclus : qu’à l’approche de Noël, ils trouvent réconfort et consolation, ensemble, prions.
 
Pour tous les baptisés : qu’ils témoignent toujours mieux de la foi qui les fait vivre et de la charité qui les anime, ensemble, prions.
 
Seigneur Jésus, toi que nous attendons, nous t’en supplions : que ce temps de l’avent apporte ta lumière à toutes celles et tous ceux qui t’espèrent et comptent sur Noël pour retrouver le goût de vivre, toi qui nous aimes pour les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Laisse-toi fléchir, Seigneur, par nos prières et nos pauvres offrandes ; nous ne pouvons pas invoquer nos mérites, viens par ta grâce à notre secours. Par Jésus.

Préface de l’Avent
Antienne de communion
Lève-toi, Jérusalem, tiens-toi sur la hauteur, et contemple la joie qui te vient de ton Dieu. Ba 5,5 ; 4,36

Prière
Pleins de reconnaissance pour cette eucharistie, nous te prions encore, Seigneur : apprends-nous, dans la communion à ce mystère, le vrai sens des choses de ce monde et l’amour des biens éternels. Par Jésus.
À l’école des Pères de l’Église
Que chacun ait la prudence d’accepter les avertissements de notre Maître, pour ne pas laisser échapper le temps de sa miséricorde, ce temps qui se déroule maintenant, pendant lequel il épargne encore le genre humain. Car, si l’homme est épargné, c’est pour qu’il se convertisse, et que personne ne soit condamné.
Saint Augustin


CALENDRIER LITURGIQUE DE LA SEMAINE

	Dimanche
8 décembre 2019
	2e dimanche de l’Avent
	Is 11,1-10 ; Ps 71 ; Rm 15,4-9 ; Mt 3,1-12

	Lundi
9 décembre 2019
	Immaculée Conception de la Vierge Marie (S)
	Gn 3,9-15.20 ; Ps 97 ; Ep 1,3-6.11-12 ; Lc 1,26-38

	Mardi
10 décembre 2019
	Sainte Eulalie
	Is 40,1-11 ; Ps 95 ; Mt 18,12-14

	Mercredi
11 décembre 2019
	Saint Damase Ier
	Is 40,25-31 ; Ps 102 ; Mt 11,28-30

	Jeudi
12 décembre 2019
	Notre-Dame de Guadalupe
	Is 41,13-20 ; Ps 144 ; Mt 11,11-15

	Vendredi
13 décembre 2019
	Sainte Lucie (M)
	Is 48,17-19 ; Ps 1 ; Mt 11,16-19

	Samedi
14 décembre 2019
	Saint Jean de la Croix (M)
	Si 48,1-4.9-11 ; Ps 79 ; Mt 17,10-13






Le saint de la semaine
SAINT JUAN DIEGO CUAUTLATOATZIN
9 décembre
Juan Diego Cuauhtlatoatzin naît en 1474 dans une famille indienne d’un quartier de l’actuel Mexico. Baptisé à l’âge de 50 ans par un des premiers missionnaires franciscains arrivés au Mexique, c’est un homme religieux et dévoué, aimant le silence et s’infligeant des pénitences fréquentes. Au matin du 9 décembre 1531, alors qu’il se rend à la messe, la Vierge Marie lui apparaît sur la colline Tepeyac et le prie de demander à son évêque la construction d’un sanctuaire à cet endroit, promettant de nombreuses grâces à ceux qui invoqueraient son nom. L’évêque ne croit pas Juan Diego et demande une preuve. Le 12 décembre, le vieil homme retourne sur la colline et, bien qu’on soit en hiver, y trouve des roses que la Vierge dépose dans son manteau. Quand il ouvre son manteau devant l’évêque, les roses se répandent au sol et l’image de la Vierge de Tepeyac reste imprégnée sur l’étoffe. Avec la permission de l’évêque, Juan Diego vit en ermite dans une cabane située près de la chapelle où est vénérée l’image miraculeuse. Il meurt en 1548.
L’intention de la semaine
LA MISSION DES CONSACRÉS
Pour que les consacré(e)s réveillent leur ferveur missionnaire et rejoignent les pauvres, les marginaux et les sans voix.
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Lundi 9 décembre 2019
Immaculée Conception de la Vierge Marie
La méditation
Une vie bouleversée
En Marie, Dieu s’est préparé une demeure digne de lui. Avant de confier son Fils bien-aimé à une mère, le Seigneur a voulu combler Marie de sa miséricorde. Depuis sa conception immaculée, la jeune fille a été préservée de tout péché. Aujourd’hui, l’Ange Gabriel vient lui annoncer le projet de Dieu. Tout ange qu’il est, le voici saisi de respect devant la grâce et la réaction de celle que Dieu rejoint au seuil d’un si grand mystère.
Marie est surprise. En un instant, sa vie est bouleversée. Son projet de mariage avec Joseph prend le risque d’un tout autre sens. Dans cet admirable échange, il n’y a cependant aucune contrainte. Marie peut répondre selon son cœur à ce qui la dépasse totalement. La liberté de son oui est de se fier à la parole transmise par l’Ange. Ses propos ont chassé sa crainte. La foi de Marie la rend disponible au projet de Dieu. « Voici la servante du Seigneur, que tout se passe pour moi selon ta parole. »
L’annonce faite à Marie révèle le désir de Dieu. Comblée de l’Esprit saint, Marie va porter le Christ au monde et participer à l’œuvre du salut. Puisse le Seigneur nous combler de sa grâce et libérer notre disponibilité à sa Parole. Marie a accepté d’être le temple de l’Esprit pour que nous devenions l’Église du Christ. En Jésus notre frère, le Père rejoint tous les hommes afin de les combler de l’Esprit saint. Que sa grâce nous précède sur les chemins où nous les rejoignons.
Un religieux assomptionniste

Antienne d’ouverture
Je tressaille de joie dans le Seigneur, mon âme exulte en mon Dieu. Car il m’a enveloppée du manteau de l’innocence, et m’a fait revêtir les vêtements du salut, comme une épouse parée de ses bijoux. Is 61,10
On chante le Gloire à Dieu.


Prière
Seigneur, tu as préparé à ton Fils une demeure digne de lui par la conception immaculée de la Vierge ; puisque tu l’as préservée de tout péché par une grâce venant déjà de la mort de ton Fils, accorde-nous, à l’intercession de cette Mère très pure, de parvenir jusqu’à toi purifiés, nous aussi, de tout mal. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre de la Genèse
Gn 3,9-15.20
Marie, conçue sans péché, a donné au monde le Fils qui a écrasé le mal qui rongeait l’humanité.

Quand Adam eut mangé du fruit de l’arbre, le Seigneur Dieu l’appela et lui dit : « Où es-tu donc ? » L’homme répondit : « J’ai entendu ta voix dans le jardin, j’ai pris peur parce que je suis nu, et je me suis caché. » Le Seigneur reprit : « Qui donc t’a dit que tu étais nu ? Aurais-tu mangé de l’arbre dont je t’avais interdit de manger ? » L’homme répondit : « La femme que tu m’as donnée, c’est elle qui m’a donné du fruit de l’arbre, et j’en ai mangé. » Le Seigneur Dieu dit à la femme : « Qu’as-tu fait là ? » La femme répondit : « Le serpent m’a trompée, et j’ai mangé. »
Alors le Seigneur Dieu dit au serpent : « Parce que tu as fait cela, tu seras maudit parmi tous les animaux et toutes les bêtes des champs. Tu ramperas sur le ventre et tu mangeras de la poussière tous les jours de ta vie. Je mettrai une hostilité entre toi et la femme, entre ta descendance et sa descendance : celle-ci te meurtrira la tête, et toi, tu lui meurtriras le talon. »
L’homme appela sa femme Ève (c’est-à-dire : la vivante), parce qu’elle fut la mère de tous les vivants.
– Parole du Seigneur.

Psaume 97
℞ Chantez au Seigneur un chant nouveau, car il a fait des merveilles.
 
Chantez au Seigneur un chant nouveau,
car il a fait des merveilles ;
par son bras très saint, par sa main puissante,
il s’est assuré la victoire.
 
Le Seigneur a fait connaître sa victoire,
et révélé sa justice aux nations ;
il s’est rappelé sa fidélité, son amour,
en faveur de la maison d’Israël.
 
La terre tout entière a vu
la victoire de notre Dieu.
Acclamez le Seigneur, terre entière,
acclamez votre roi, le Seigneur !

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
aux Éphésiens
Ep 1,3-6.11-12
Ce que Dieu notre Père veut accomplir en nous : nous rendre saints et irréprochables devant lui, il l’a réalisé à l’avance en Marie, conçue sans péché.

Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ ! Il nous a bénis et comblés des bénédictions de l’Esprit, au ciel, dans le Christ. Il nous a choisis, dans le Christ, avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints, immaculés devant lui, dans l’amour. Il nous a prédestinés à être, pour lui, des fils adoptifs par Jésus, le Christ. Ainsi l’a voulu sa bonté, à la louange de gloire de sa grâce, la grâce qu’il nous donne dans le Fils bien-aimé.
En lui, nous sommes devenus le domaine particulier de Dieu, nous y avons été prédestinés selon le projet de celui qui réalise tout ce qu’il a décidé : il a voulu que nous vivions à la louange de sa gloire, nous qui avons d’avance espéré dans le Christ.
– Parole du Seigneur.

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Je te salue, Marie, Comblée de grâce : le Seigneur est avec toi, tu es bénie entre les femmes. Alléluia. Cf. Lc 1,28.42
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Luc
Lc 1,26-38
Marie comblée de grâce par son immaculée conception, devient la mère de Jésus par qui nous vient toute grâce.

En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, à une jeune fille vierge, accordée en mariage à un homme de la maison de David, appelé Joseph ; et le nom de la jeune fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi. » À cette parole, elle fut toute bouleversée, et elle se demandait ce que pouvait signifier cette salutation. L’ange lui dit alors : « Sois sans crainte, Marie, car tu as trouvé grâce auprès de Dieu. Voici que tu vas concevoir et enfanter un fils ; tu lui donneras le nom de Jésus. Il sera grand, il sera appelé Fils du Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David son père ; il régnera pour toujours sur la maison de Jacob, et son règne n’aura pas de fin. » Marie dit à l’ange : « Comment cela va-t-il se faire, puisque je ne connais pas d’homme ? » L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te prendra sous son ombre ; c’est pourquoi celui qui va naître sera saint, il sera appelé Fils de Dieu. Or voici que, dans sa vieillesse, Élisabeth, ta parente, a conçu, elle aussi, un fils et en est à son sixième mois, alors qu’on l’appelait la femme stérile. Car rien n’est impossible à Dieu. » Marie dit alors : « Voici la servante du Seigneur ; que tout m’advienne selon ta parole. »
Alors l’ange la quitta.
– Acclamons la Parole de Dieu.
On récite le Credo.


Prière sur les offrandes
Accueille, Seigneur, le sacrifice du salut que nous t’offrons en ce jour où nous célébrons la conception immaculée de Marie ; puisque nous reconnaissons que la prévenance de ta grâce l’a préservée de tout péché, accorde-nous, par son intercession, d’être libérés de toute faute. Par Jésus.

Préface
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant. Car tu as préservé la Vierge Marie de toutes les séquelles du premier péché, et tu l’as comblée de grâce pour préparer à ton Fils une mère vraiment digne de lui ; en elle, tu préfigurais l’Église, la fiancée sans ride, sans tache, resplendissante de beauté. Cette vierge pure devait nous donner le Sauveur, l’Agneau immaculé qui enlève nos fautes. Choisie entre toutes les femmes, elle intervient en faveur de ton peuple et demeure pour lui l’idéal de la sainteté. C’est pourquoi, avec tous les anges du ciel, pleins de joie, nous (disons) chantons : Saint !…

Antienne de communion
Nous célébrons les merveilles que le Seigneur a faites pour la Vierge Marie : par elle nous est venu le Soleil de justice, le Christ, notre Dieu.

Prière
Que cette communion, Seigneur notre Dieu, guérisse en nous les blessures de la faute originelle dont tu as préservé la Vierge Marie, grâce au privilège de sa conception immaculée. Par Jésus.
À l’école des Pères de l’Église
Pour faire disparaître toute défiance dans l’esprit de la Vierge sur la vérité de son enfantement, l’ange lui cite l’exemple d’une femme stérile qui enfantera dans sa vieillesse. Elle apprendra ainsi que tout est possible à Dieu, même ce qui paraît le plus contraire aux lois de la nature. Car, ajoute-t-il, « rien n’est impossible à Dieu. »
Bède le Vénérable
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15 décembre 2019
Troisième dimanche de l’Avent
Le Seigneur vient !
En baptisant Jésus au Jourdain, Jean a reconnu le Messie. De sa prison, il entend parler de lui et de ses prodiges. Pourtant, Jésus ne semble revendiquer aucun pouvoir. Il ne dit pas qu’il est le Messie que tous espéraient. Aussi, Jean décide de l’interroger directement en lui envoyant ses disciples : « Es-tu celui qui doit venir ou devons-nous en attendre un autre ? »
Jésus répond en citant presque mot à mot les mots du prophète Isaïe. Ses paroles et ses actes rappellent la « revanche de Dieu » et révèlent ainsi que Jésus est le salut annoncé par tous les prophètes. Avec lui, l’espérance du royaume a désormais un visage. Tout comme Syméon, ne voyons pas en Jésus un simple messager mais bien l’accomplissement même des promesses de l’Alliance.
Jean s’interrogeait sur Jésus car ses paroles et sa proximité avec les petits bouleversaient les attentes d’Israël. Il ne s’est pas contenté de savoir ce qu’on disait de lui. Il a voulu l’entendre. Cependant, aussi grand soit-il parmi les prophètes, il ne pourra pas témoigner de ce que les disciples verront. Et il n’expérimentera pas ce qu’ils vivront à sa suite.
Comme Jean, osons aller directement à Jésus quels que soient nos enfermements. Et réjouissons-nous car le Royaume des cieux fait irruption dans notre histoire. Le Seigneur vient ! Patiemment, il sèmera les germes d’un royaume qui, aujourd’hui encore, nous libère de nos entraves.
Seigneur, c’est dans mon cœur que tu renais et dans ma vie que tu grandis.
Un religieux assomptionniste

Antienne d’ouverture
Soyez dans la joie du Seigneur, soyez toujours dans la joie, le Seigneur est proche. Ph 4,4.5
On ne dit pas le Gloire à Dieu pendant l’Avent.


Prière
Tu le vois, Seigneur, ton peuple se prépare à célébrer la naissance de ton Fils ; dirige notre joie vers la joie d’un si grand mystère : pour que nous fêtions notre salut avec un cœur vraiment nouveau. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 35,1-6a.10
Le salut de Dieu se manifeste par la joie qu’il fait naître.

Le désert et la terre de la soif, qu’ils se réjouissent ! Le pays aride, qu’il exulte et fleurisse comme la rose, qu’il se couvre de fleurs des champs, qu’il exulte et crie de joie ! La gloire du Liban lui est donnée, la splendeur du Carmel et du Sarone. On verra la gloire du Seigneur, la splendeur de notre Dieu. Fortifiez les mains défaillantes, affermissez les genoux qui fléchissent, dites aux gens qui s’affolent : « Soyez forts, ne craignez pas. Voici votre Dieu : c’est la vengeance qui vient, la revanche de Dieu. Il vient lui-même et va vous sauver. »
Alors se dessilleront les yeux des aveugles, et s’ouvriront les oreilles des sourds. Alors le boiteux bondira comme un cerf, et la bouche du muet criera de joie.
Ceux qu’a libérés le Seigneur reviennent, ils entrent dans Sion avec des cris de fête, couronnés de l’éternelle joie. Allégresse et joie les rejoindront, douleur et plainte s’enfuient.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Psaume 145
℞ Viens, Seigneur, et sauve-nous !
OU Alléluia !
 
Le Seigneur fait justice aux opprimés ;
aux affamés, il donne le pain ;
le Seigneur délie les enchaînés.
 
Le Seigneur ouvre les yeux des aveugles,
le Seigneur redresse les accablés,
le Seigneur aime les justes,
 
le Seigneur protège l’étranger,
il soutient la veuve et l’orphelin,
D’âge en âge, le Seigneur régnera.

2. Lecture de la lettre de saint Jacques
Jc 5,7-10
La patience dont nous parle saint Jacques n’est pas une démission : si le cultivateur attend patiemment la moisson, il a commencé par semer.

Frères, en attendant la venue du Seigneur, prenez patience. Voyez le cultivateur : il attend les fruits précieux de la terre avec patience, jusqu’à ce qu’il ait fait la récolte précoce et la récolte tardive. Prenez patience, vous aussi, et tenez ferme car la venue du Seigneur est proche.
Frères, ne gémissez pas les uns contre les autres, ainsi vous ne serez pas jugés. Voyez : le Juge est à notre porte. Frères, prenez pour modèles d’endurance et de patience les prophètes qui ont parlé au nom du Seigneur.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Acclamation
Alléluia. Alléluia. L’Esprit du Seigneur est sur moi : il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle aux pauvres. Alléluia. Cf. Is 61,1
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Matthieu
Mt 11,2-11
À la question de Jean Baptiste : « Es-tu celui qui doit venir ? » Jésus ne répond pas par des mots, mais par des actes.

En ce temps-là, Jean le Baptiste entendit parler, dans sa prison, des œuvres réalisées par le Christ. Il lui envoya ses disciples et, par eux, lui demanda : « Es-tu celui qui doit venir, ou devons-nous en attendre un autre ? »
Jésus leur répondit : « Allez annoncer à Jean ce que vous entendez et voyez : Les aveugles retrouvent la vue, et les boiteux marchent, les lépreux sont purifiés, et les sourds entendent, les morts ressuscitent, et les pauvres reçoivent la Bonne Nouvelle. Heureux celui pour qui je ne suis pas une occasion de chute ! »
Tandis que les envoyés de Jean s’en allaient, Jésus se mit à dire aux foules à propos de Jean : « Qu’êtes-vous allés regarder au désert ? un roseau agité par le vent ? Alors, qu’êtes-vous donc allés voir ? un homme habillé de façon raffinée ? Mais ceux qui portent de tels vêtements vivent dans les palais des rois. Alors, qu’êtes-vous allés voir ? un prophète ? Oui, je vous le dis, et bien plus qu’un prophète. C’est de lui qu’il est écrit : Voici que j’envoie mon messager en avant de toi, pour préparer le chemin devant toi. Amen, je vous le dis : Parmi ceux qui sont nés d’une femme, personne ne s’est levé de plus grand que Jean le Baptiste ; et cependant le plus petit dans le royaume des Cieux est plus grand que lui. »
– Acclamons la Parole de Dieu.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE
On récite le Credo.


Prière universelle
Au Père de toute joie, adressons nos prières.
 
L’Église est dépositaire d’un message de paix et de joie. Pour qu’elle se donne les moyens de le transmettre aux hommes de ce temps, prions le Seigneur de joie.
 
L’Évangile est source de justice et de paix. Pour que tous ceux qui exercent des responsabilités se laissent guider par l’esprit de paix, prions le Seigneur de justice.
 
Beaucoup de nos contemporains souffrent de solitude et d’incompréhension. Pour que la préparation des fêtes ne nous fasse pas oublier ceux qui en sont exclus, prions le Seigneur de tendresse.
 
À chaque Eucharistie, le Seigneur renouvelle sa promesse et nous ouvre le chemin du Royaume. Pour que nous ayons à cœur d’en vivre et d’en rayonner, prions le Seigneur de joie.
 
Dieu Sauveur, nous te supplions encore : que vienne sur notre terre ton règne de justice et de paix, et que tout homme ait part à ta joie, toi qui vis et règnes pour les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Permets, Seigneur, que le sacrifice de nos eucharisties te soit toujours offert dans ton Église, pour accomplir le sacrement que tu nous as donné et pour réaliser la merveille de notre salut. Par Jésus.

Préface de l’Avent
Antienne de communion
Dites aux esprits abattus : Prenez courage, ne craignez pas ; voici notre Dieu qui vient : il vient nous sauver. Is 35,4

Prière
Seigneur notre Dieu, nous attendons de ta miséricorde que cette nourriture prise à ton autel nous empêche de céder à nos penchants mauvais et nous prépare aux fêtes qui approchent. Par Jésus.
À l’école des Pères de l’Église
Le Seigneur, sachant que sans l’Évangile personne ne peut avoir une foi plénière, n’éclaire pas les questions qu’on lui pose sur lui-même par des paroles, mais par des faits. Allez, dit-il, rapporter à Jean ce que vous avez vu et entendu : les aveugles voient, les sourds entendent, les lépreux sont purifiés, les morts ressuscitent, la Bonne Nouvelle est annoncée aux pauvres (Lc 7,22).
Saint Ambroise


CALENDRIER LITURGIQUE DE LA SEMAINE

	Dimanche
15 décembre 2019
	3e dimanche de l’Avent
	Is 35,1-6a.10 ; Ps 145 ; Jc 5,7-10 ; Mt 11,2-11

	Lundi
16 décembre 2019
	Sainte Adélaïde
	Nb 24,2-7.15-17a ; Ps 24 ; Mt 21,23-27

	Mardi
17 décembre 2019
	Saint Joseph Manyanet
	Gn 49,1-2.8-10 ; Ps 71 ; Mt 1,1-17

	Mercredi
18 décembre 2019
	Saint Gatien de Tours
	Jr 23,5-8 ; Ps 71 ; Mt 1,18-24

	Jeudi
19 décembre 2019
	Saints Martyrs du Tonkin
	Jg 13,2-7.24-25a ; Ps 70 ; Lc 1,5-25

	Vendredi
20 décembre 2019
	Saint Dominique de Silos
	Is 7,10-14 ; Ps 23 ; Lc 1,26-38

	Samedi
21 décembre 2019
	Saint Pierre Canisius
	Ct 2,8-14 (ou So 3,14-18a) ; Ps 32 ; Lc 1,39-45






Le saint de la semaine
SAINT PIERRE CANISIUS
21 décembre
Lors de ses études de philosophie en 1541 à Cologne, Pierre décide de devenir prêtre, appel qui est confirmé par sa rencontre avec Pierre Favre, le premier compagnon d’Ignace de Loyola. Après avoir fait les trente jours d’exercices spirituels d’Ignace, il rejoint la Compagnie de Jésus. Ordonné en 1546, il est envoyé au concile de Trente comme théologien de l’évêque d’Augsbourg. Resté en Italie pour aider à la fondation d’un premier collège jésuite, il est renvoyé sur l’ordre du pape Paul III en Bavière pour contribuer à la lutte contre la Réforme protestante. Pendant trente ans, Pierre déploie des talents incontestés pour défendre l’Église, sachant se faire apprécier même des protestants par sa douceur et sa gentillesse. Il rédige de nombreux enseignements, convaincu que les catholiques ne sont pas assez formés. Il meurt en 1597 et sera proclamé docteur de l’Église. « Pierre Canisius a clairement enseigné que le ministère apostolique ne porte des fruits que si le prédicateur est un témoin réel de Jésus, sachant être son instrument dans l’union à l’Évangile et à l’Église, vivant de manière moralement cohérente, dans la prière et l’amour » (Benoît XVI en 2011).
L’intention de la semaine
EXIGENCE DE L’ÉVANGILE
Pour que les chrétiens vivent l’exigence de l’Évangile en donnant un témoignage de foi, d’honnêteté et d’amour envers leur prochain.
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22 décembre 2019
Quatrième dimanche de l’Avent
La méditation
Un silence à assumer
La situation est délicate pour Joseph. D’un côté, il ne peut assumer une paternité qui n’est pas la sienne. L’enfant engendré en la Vierge Marie vient de l’Esprit Saint. D’un autre côté, l’ange lui demande d’adopter cet enfant en lui donnant le nom de Jésus.
L’Évangile de Matthieu débute dans ce silence gêné de Joseph et Marie, gêne qui concerne leurs affaires matrimoniales. À trois jours de la Nativité, il nous faut goûter ce silence. Nous n’avons pas à être troublés mais à ouvrir nos cœurs au mystère de l’incarnation. À mieux comprendre l’émerveillement de ce couple devant l’inédit de Dieu.
Dans ses homélies de Noël, saint Augustin aimait évoquer la double naissance du Christ : « Le Christ est engendré par son Père, sans avoir de mère ; il est enfanté par sa Mère sans avoir de père : ces deux générations sont merveilleuses. La première s’accomplit dans l’éternité, la seconde dans le temps. Celui qui était Dieu a voulu être créé aussi » (Sermon 189, 4).
Né de la Vierge Marie, Jésus, le Christ, sera le Sauveur de toutes les nations. Bien au-delà des frontières d’Israël, l’incarnation advient pour la rédemption de tous. Cette naissance est entièrement l’œuvre du Tout-Puissant. Elle est une mission pour Joseph et une révélation pour tous : le Seigneur est avec nous et pour nous quelles que soient les difficultés de nos vies. La foi chasse les derniers doutes et déjà, l’espérance triomphe car le Seigneur vient !
Un religieux assomptionniste

Antienne d’ouverture
Cieux, faites venir le Juste comme une rosée ; qu’il descende des nuées comme une pluie bienfaisante : que la terre s’entrouvre et donne naissance au Sauveur. Is 45,8
On ne dit pas le Gloire à Dieu pendant l’Avent.


Prière
Que ta grâce, Seigneur notre Père, se répande en nos cœurs : par le message de l’ange, tu nous as fait connaître l’incarnation de ton Fils bien-aimé, conduis-nous par sa passion et par sa croix jusqu’à la gloire de la Résurrection. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 7,10-16
Dieu est avec nous, dit le prophète Isaïe, et le signe en est un petit enfant qu’une jeune femme mettra au monde.

En ces jours-là, le Seigneur parla encore ainsi au roi Acaz : « Demande pour toi un signe de la part du Seigneur ton Dieu, au fond du séjour des morts ou sur les sommets, là-haut. » Acaz répondit : « Non, je n’en demanderai pas, je ne mettrai pas le Seigneur à l’épreuve. » Isaïe dit alors : « Écoutez, maison de David ! Il ne vous suffit donc pas de fatiguer les hommes : il faut encore que vous fatiguiez mon Dieu ! C’est pourquoi le Seigneur lui-même vous donnera un signe : Voici que la vierge est enceinte, elle enfantera un fils, qu’elle appellera Emmanuel (c’est-à-dire : Dieu-avec-nous). De crème et de miel il se nourrira, jusqu’à ce qu’il sache rejeter le mal et choisir le bien. Avant que cet enfant sache rejeter le mal et choisir le bien, la terre dont les deux rois te font trembler sera laissée à l’abandon. »
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Psaume 23
℞ Qu’il vienne, le Seigneur : c’est lui, le roi de gloire !
 
Au Seigneur, le monde et sa richesse,
la terre et tous ses habitants !
C’est lui qui l’a fondée sur les mers
et la garde inébranlable sur les flots.
 
Qui peut gravir la montagne du Seigneur
et se tenir dans le lieu saint ?
L’homme au cœur pur, aux mains innocentes,
qui ne livre pas son âme aux idoles.
 
Il obtient, du Seigneur, la bénédiction,
et de Dieu son Sauveur, la justice.
Voici le peuple de ceux qui le cherchent !
Voici Jacob qui recherche ta face !

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
aux Romains
Rm 1,1-7
Celui que nous fêterons à Noël n’est pas seulement l’enfant des hommes, mais le Fils de Dieu, entré par sa résurrection dans la vie du Père.

Paul, serviteur du Christ Jésus, appelé à être apôtre, mis à part pour l’Évangile de Dieu, à tous les bien-aimés de Dieu qui sont à Rome.
Cet Évangile, que Dieu avait promis d’avance par ses prophètes dans les Saintes Écritures, concerne son Fils qui, selon la chair, est né de la descendance de David et, selon l’esprit de sainteté, a été établi dans sa puissance de Fils de Dieu par sa résurrection d’entre les morts, lui, Jésus Christ, notre Seigneur.
Pour que son nom soit reconnu, nous avons reçu par lui grâce et mission d’apôtre, afin d’amener à l’obéissance de la foi toutes les nations païennes, dont vous faites partie, vous aussi que Jésus Christ a appelés.
À vous qui êtes appelés à être saints, la grâce et la paix de la part de Dieu notre Père et du Seigneur Jésus Christ.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Voici que la Vierge concevra : elle enfantera un fils, on l’appellera Emmanuel, « Dieu-avec-nous ». Alléluia. Mt 1,23
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Matthieu
Mt 1,18-24
Dieu confie à Joseph la responsabilité de l’enfant de Marie et le charge de l’appeler Jésus, c’est-à-dire Sauveur.

Voici comment fut engendré Jésus Christ : Marie, sa mère, avait été accordée en mariage à Joseph ; avant qu’ils aient habité ensemble, elle fut enceinte par l’action de l’Esprit Saint. Joseph, son époux, qui était un homme juste, et ne voulait pas la dénoncer publiquement, décida de la renvoyer en secret. Comme il avait formé ce projet, voici que l’ange du Seigneur lui apparut en songe et lui dit : « Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre chez toi Marie, ton épouse, puisque l’enfant qui est engendré en elle vient de l’Esprit Saint ; elle enfantera un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus (c’est-à-dire : Le-Seigneur-sauve), car c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés. » Tout cela est arrivé pour que soit accomplie la parole du Seigneur prononcée par le prophète : Voici que la Vierge concevra, et elle enfantera un fils ; on lui donnera le nom d’Emmanuel, qui se traduit : « Dieu-avec-nous ».
Quand Joseph se réveilla, il fit ce que l’ange du Seigneur lui avait prescrit : il prit chez lui son épouse.
– Acclamons la Parole de Dieu.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE
On récite le Credo.


Prière universelle
Dans la foi, confions au Père les plus petits.
 
« Au Seigneur, la terre et tous ses habitants. » Pour que l’Église chante la louange du Seigneur et appelle les hommes à partager une joie commune, prions.
 
« C’est lui qui la garde inébranlable. » Pour les gardiens de l’ordre et tous ceux qui sont chargés de la sécurité, des secours, ou des aides de proximité aux personnes, prions.
 
« Il obtient du Seigneur la bénédiction. » Pour tous les malades qui comptent sur le Seigneur et attendent une parole d’espérance, prions.
 
« Voici le peuple de ceux qui le cherchent. » Pour tous les chercheurs de Dieu, pour celles et ceux qui souhaitent bien célébrer le mystère de Noël et en être éclairés, ensemble, prions.
 
Jésus Emmanuel, viens apaiser tous ceux qui mettent en toi leur espérance, donne-leur la lumière de ta présence, toi qui vis et règnes dans les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Que ton Esprit, Seigneur notre Dieu, dont la puissance a fécondé le sein de la Vierge Marie, consacre les offrandes posées sur cet autel. Par Jésus.

Préface de l’Avent
Antienne de communion
Voici que la Vierge concevra et elle enfantera un fils ; on lui donnera pour nom Emmanuel : « Dieu-avec-nous ». Mt 1,23 ; Is 7,14

Prière
Nous avons reçu dans ton sacrement, Seigneur, le gage de la rédemption éternelle ; accorde-nous une ferveur qui grandisse à l’approche de Noël, pour bien fêter la naissance de ton Fils. Lui qui.
À l’école des Pères de l’Église
Du fait qu’il est Sauveur, le Christ peut nous sauver de nos péchés ; du fait qu’il est pontife, il peut nous réconcilier avec Dieu le Père ; du fait qu’il est roi, qu’il daigne nous donner le royaume éternel de son Père, Jésus Christ notre Seigneur qui, étant Dieu, vit et règne avec le Père et le Saint-Esprit, pour les siècles des siècles. Amen.
Saint Bède le Vénérable


CALENDRIER LITURGIQUE DE LA SEMAINE

	Dimanche
22 décembre 2019
	4e dimanche de l’Avent
	Is 7,10-16 ; Ps 23 ; Rm 1,1-7 ; Mt 1,18-24

	Lundi
23 décembre 2019
	Saint Jean de Kenty
	Ml 3,1-4.23-24 ; Ps 24 ; Lc 1,57-66

	Mardi
24 décembre 2019
	Sainte Adèle
	2 Sm 7,1-5.8b-12.14a.16 ; Ps 88 ; Lc 1,67-79

	Mercredi
25 décembre 2019
	Nativité du Seigneur (S)
	Is 52,7-10 ; Ps 97 ; Hb 1,1-6 ; Jn 1,1-18 (jour)

	Jeudi
26 décembre 2019
	Saint Étienne (F)
	Ac 6,8-10 ; 7,54-60 ; Ps 30 ; Mt 10,17-22

	Vendredi
27 décembre 2019
	Saint Jean, Apôtre et évangéliste (F)
	1 Jn 1,1-4 ; Ps 96 ; Jn 20,2-8

	Samedi
28 décembre 2019
	Les Saints Innocents (F)
	1 Jn 1,5–2,2 ; Ps 123 ; Mt 2,13-18






Le saint de la semaine
SAINT JEAN DE KENTY
23 décembre
Jean naît près de Cracovie en 1390. Après de longues études, il devient docteur en philosophie et en théologie à l’université de Cracovie. Il rentre au séminaire et, après son ordination, est nommé curé de la paroisse de Olkusz, responsabilité qu’il assume avec enthousiasme, consacrant une partie de son temps à l’accueil des plus pauvres. Il devient doyen de la faculté de philosophie de Cracovie en 1432, mais tient quand même à garder sa paroisse et ses fidèles. Sa réputation de sainteté est telle que le roi de Pologne lui confie l’éducation religieuse de ses enfants. En esprit de pénitence, Jean fait plusieurs pèlerinages sur les tombeaux de saint Pierre et de saint Paul à Rome et une autre fois va jusqu’à Jérusalem. Il meurt en 1473 à l’âge de 83 ans. Son corps sera déposé dans l’église Sainte-Anne à Cracovie où de nombreux miracles seront signalés. Il sera canonisé en 1767 par le pape Clément XIII, devenant un des saints protecteurs de la Pologne.
L’intention de la semaine
PROMOTION DE LA PAIX DANS LE MONDE
Pour les chrétiens, ceux qui pratiquent les autres religions et les gens de bonne volonté, afin qu’ils promeuvent la paix et la justice dans le monde.
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Le temps de Noël,
temps de la naissance du Christ au cœur du monde
En 354 le pape Libère fixe la fête de la Nativité du Sauveur au 25 décembre. Pourquoi cette date ? Selon la thèse la plus répandue, on aurait choisi le 25 décembre parce qu’à Rome c’était la date du solstice d’hiver, où les païens fêtaient le Soleil invaincu, et que les chrétiens voulaient tourner vers le Christ, astre d’en haut, les hommages rendus par les païens à l’astre du jour.
 
Quoi qu’il en soit, le temps de Noël nous fait célébrer Dieu qui entre dans l’histoire. C’est par excellence le temps où l’Église contemple le Dieu tout-puissant, celui qui a créé l’univers visible et invisible et qui se fait petit enfant ! Le seul riche se fait le plus pauvre et abandonne tout par amour pour sa créature.
 
De cette entrée de Dieu dans l’histoire, l’évangéliste Luc décrit les circonstances historiques. Elle s’est faite lors d’un recensement ordonné par l’empereur de Rome : le Fils de Dieu est soumis à la situation politique du peuple juif auquel il appartient (évangile de la nuit de Noël). Après quoi, Jésus subit les conditions imposées par la jalousie du roi Hérode, roi cruel, avide et plus ou moins païen, qui conduit Joseph à prendre la fuite et à mener sa famille en Égypte, puis en Galilée, à l’abri du danger (évangile de la fête de la Sainte-Famille).
 
Dieu, en entrant dans l’histoire, entre aussi au sein d’une société. Les parents de Jésus font partie des pauvres et ne trouvent pas de place dans la salle commune pour se loger. Ce sont des bergers, vivant au bas de l’échelle sociale, qui sont les premiers avertis de la naissance du Messie et vont lui rendre visite : Dieu a une prédilection pour les plus petits (évangile de la Nuit de Noël). Et ce seront des païens, donc des non-juifs, qui se prosterneront devant l’enfant de Marie et lui offriront des présents : le Messie est lumière pour toutes les nations dans l’espace et dans le temps (évangile de l’Épiphanie).
 
Dieu, enfin, entre dans une famille. Son Fils appartient au peuple juif et sera soumis aux rites religieux de ce peuple. En demandant le baptême à Jean, l’Emmanuel participera même au mouvement religieux qui conduit ses membres au désert (évangile de la fête du Baptême du Seigneur).
 
Le temps de Noël, qui s’étend de la Nativité à la fête du Baptême du Seigneur, n’est donc pas simplement la célébration de l’enfant que Marie met au monde et qui est le Fils de Dieu. Le temps de Noël nous rappelle que, dès la naissance de Jésus, Dieu prend la condition humaine en toute chose et manifeste en son Fils que tout ce qui fait l’humanité mérite d’être pris en compte.
 
Y compris la mort. Car en entrant dans le monde par la naissance de son Fils, Dieu ne peut en sortir que par la mort du Fils. Ainsi, tout est déjà joué à la crèche de Bethléem. La croix est plantée près de la crèche. L’enfant né en voyage sera un homme errant sur les routes de Galilée. Celui qui n’a pas eu de place dans l’hôtellerie pour sa naissance n’aura pas de lieux où reposer la tête. Le pauvre né pauvrement sur la paille mourra misérablement entouré de condamnés à mort.
 
« Mais avant que ses bras étendus dessinent entre ciel et terre » le signe de l’Alliance nouvelle entre Dieu et les hommes, le Fils de Dieu donnera aux hommes son corps en disant : « Prenez, et mangez-en tous : ceci est mon Corps livré pour vous ». Le corps né de la Vierge Marie est celui qui nous est donné en chaque eucharistie pour nous guérir de la lèpre du péché.
 
Avant que ne soient consolidées, au IVe siècle, les fêtes de Noël-Épiphanie, les chrétiens célébraient la seule fête de Pâques. Cette unique fête de l’année de l’Église exprimait donc l’ensemble du mystère du salut. Lorsque apparaissent les fêtes de Noël-Épiphanie, elles sont perçues par l’Église comme le commencement de la célébration du mystère de Pâques. La lumière de Noël est bien une lumière pascale. Le Dieu qui naît en notre chair d’homme nous fait renaître, chacune et chacun, à sa vie même.
 
À cette vie croyaient, envers et contre tout, Marie, Joseph, Élisabeth, Zacharie, les bergers, les vieillards Anne et Syméon, parce qu’ils avaient l’espérance chevillée à l’âme. Ils n’étaient ni savants, ni forts, ni puissants, mais ils espéraient sans se lasser que la guérison du peuple d’Israël viendrait, que la liberté leur serait rendue, que leur vie prendrait un élan nouveau, parce que le Seigneur avait promis qu’il les délivrerait de tous ceux qui leur voulaient du mal (Luc 1,71).


Mercredi
25 décembre 2019
Nativité du Seigneur
La méditation
La joie des anges
Fêter Noël, ce n’est pas seulement évoquer un souvenir bucolique avec son lot de santons. C’est accueillir un hôte de marque. Quand nous recevons un invité, nous avons le souci de proposer un repas de qualité. Lorsque nous installons la crèche, nous voici tout attendris, admiratifs devant le sourire radieux de l’Enfant. Nous nous imaginons agenouillés sur la paille, prêts à consoler le petit s’il venait à pleurer.
Couché dans une mangeoire, l’Enfant est menacé par des puissants de ce monde prêts à le tuer. Sur la crèche se profile l’ombre de la croix. Malgré les forces du mal qui l’enserrent, l’Enfant nous signifie, par son sourire, que l’histoire des hommes n’est pas vouée au néant. Sourions avec lui. Nous le croyons, l’amour aura le dernier mot.
Les premiers à entendre la joyeuse nouvelle sont des bergers, des moins que rien que l’on méprisait. Sur ces pauvres luit déjà l’aurore de Pâques. Imaginez leur stupéfaction ! N’y avait-il pas des gens plus importants à qui les anges musiciens pouvaient annoncer la joyeuse nouvelle ? Cet Enfant, fredonnent-ils, vient sauver les hommes, et c’est à nous qu’il se confie le premier.
Sans que nous ayons à lui présenter des quartiers de noblesse, nous voici les hôtes du Prince de la paix. Mêlons-nous au train des anges, exultons, sonnons de la trompette, frappons le tambourin. Un Sauveur naît. Joignons-nous aux anges en liesse et proclamons : « Splendeur pour Dieu dans les hauteurs ! Sur la terre, paix pour les hommes qui lui plaisent. »
Un religieux assomptionniste

Messe de la nuit
Antienne d’ouverture
Tous ensemble, réjouissons-nous : dans le monde un enfant est né : Dieu, notre Sauveur ! Aujourd’hui la paix véritable vient du ciel sur notre terre !
OU Le Seigneur m’a dit : « Tu es mon Fils, moi, aujourd’hui, je t’ai engendré. » Ps 2,7
On chante le Gloire à Dieu.


Prière
Seigneur, tu as fait resplendir cette nuit très sainte des clartés de la vraie lumière ; de grâce, accorde-nous, qu’illuminés dès ici-bas par la révélation de ce mystère, nous goûtions dans le ciel la plénitude de sa joie. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 9,1-6
Dans notre nuit jaillit la lumière de l’enfant de Noël qui est le Prince de la Paix.

Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière ; et sur les habitants du pays de l’ombre, une lumière a resplendi. Tu as prodigué la joie, tu as fait grandir l’allégresse : ils se réjouissent devant toi, comme on se réjouit de la moisson, comme on exulte au partage du butin. Car le joug qui pesait sur lui, la barre qui meurtrissait son épaule, le bâton du tyran, tu les as brisés comme au jour de Madiane. Et les bottes qui frappaient le sol, et les manteaux couverts de sang, les voilà tous brûlés : le feu les a dévorés.
Oui, un enfant nous est né, un fils nous a été donné ! Sur son épaule est le signe du pouvoir ; son nom est proclamé : « Conseiller-merveilleux, Dieu-Fort, Père-à-jamais, Prince-de-la-Paix ». Et le pouvoir s’étendra, et la paix sera sans fin pour le trône de David et pour son règne qu’il établira, qu’il affermira sur le droit et la justice dès maintenant et pour toujours. Il fera cela, l’amour jaloux du Seigneur de l’univers !
– Parole du Seigneur.

Psaume 95
℞ Aujourd’hui, un Sauveur nous est né : c’est le Christ, le Seigneur.
 
Chantez au Seigneur un chant nouveau,
chantez au Seigneur, terre entière,
chantez au Seigneur et bénissez son nom !
 
De jour en jour, proclamez son salut,
racontez à tous les peuples sa gloire,
à toutes les nations ses merveilles !
 
Joie au ciel ! Exulte la terre !
Les masses de la mer mugissent,
la campagne tout entière est en fête.
 
Les arbres des forêts dansent de joie
devant la face du Seigneur, car il vient,
car il vient pour juger la terre.
 
Il jugera le monde avec justice,
et les peuples selon sa vérité !

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
à Tite
Tt 2,11-14
La bonté de Dieu éclate à Noël, pour être révélée à tous les hommes par un peuple ardent à faire le bien.

Bien-aimé, la grâce de Dieu s’est manifestée pour le salut de tous les hommes. Elle nous apprend à renoncer à l’impiété et les convoitises de ce monde, et à vivre dans le temps présent de manière raisonnable, avec justice et piété, attendant que se réalise la bienheureuse espérance : la manifestation de la gloire de notre grand Dieu et Sauveur, Jésus Christ. Car il s’est donné pour nous afin de nous racheter de toutes nos fautes, et de nous purifier pour faire de nous son peuple, un peuple ardent à faire le bien.
– Parole du Seigneur.

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Je vous annonce une grande joie. Aujourd’hui vous est né un Sauveur qui est le Christ, le Seigneur ! Alléluia. Cf. Lc 2,10-11
3. Évangile de Jésus Christ
selon saint Luc
Lc 2,1-14
À travers les décisions des gouvernants, Dieu prépare la naissance du Sauveur, mais c’est aux humbles qu’il la fait annoncer.

En ces jours-là, parut un édit de l’empereur Auguste, ordonnant de recenser toute la terre — ce premier recensement eut lieu lorsque Quirinius était gouverneur de Syrie. Et tous allaient se faire recenser, chacun dans sa ville d’origine. Joseph, lui aussi, monta de Galilée, depuis la ville de Nazareth, vers la Judée, jusqu’à la ville de David appelée Bethléem. Il était en effet de la maison et de la lignée de David. Il venait se faire recenser avec Marie, qui lui avait été accordée en mariage et qui était enceinte.
Or, pendant qu’ils étaient là, le temps où elle devait enfanter fut accompli. Et elle mit au monde son fils premier-né ; elle l’emmaillota et le coucha dans une mangeoire, car il n’y avait pas de place pour eux dans la salle commune. Dans la même région, il y avait des bergers qui vivaient dehors et passaient la nuit dans les champs pour garder leurs troupeaux. L’ange du Seigneur se présenta devant eux, et la gloire du Seigneur les enveloppa de sa lumière. Ils furent saisis d’une grande crainte. Alors l’ange leur dit : « Ne craignez pas, car voici que je vous annonce une bonne nouvelle, qui sera une grande joie pour tout le peuple : Aujourd’hui, dans la ville de David, vous est né un Sauveur qui est le Christ, le Seigneur. Et voici le signe qui vous est donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et couché dans une mangeoire. » Et soudain, il y eut avec l’ange une troupe céleste innombrable, qui louait Dieu en disant : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes, qu’Il aime. »
– Acclamons la Parole de Dieu.
On récite le Credo.


Prière universelle
En cette nuit resplendit la vraie Lumière. C’est vers cet Enfant-Dieu que nous nous tournons pour lui confier les appels de l’humanité.
 
Nuit de louange. Les anges chantent dans le ciel. Pour que l’Église sache faire chanter la terre, Christ, Sauveur du monde, nous te prions.
 
Nuit de paix. Un enfant change la face du monde. Pour que les dirigeants des nations portent le souci de la concorde entre les peuples, Christ, Sauveur du monde, nous te prions.
 
Nuit de lumière. Dieu lui-même dissipe nos ténèbres. Pour tous ceux qui souffrent de solitude, Christ, Sauveur du monde, nous te prions.
 
Nuit de tendresse. Un enfant nous est donné. Pour que nos communautés s’attachent à l’éducation chrétienne des plus petits, Christ, Sauveur du monde, nous te prions.
 
Jésus, Dieu-Emmanuel, exauce nos demandes, toi, notre Sauveur, pour les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Accepte, Seigneur, notre sacrifice en cette nuit de Noël ; et, dans un prodigieux échange, nous deviendrons semblables à ton Fils en qui notre nature est unie à la tienne. Lui qui.

Préface de la Nativité
Antienne de communion
Le Verbe s’est fait chair, et nous avons vu sa gloire. Jn 1,14

Prière
Joyeux de célébrer dans ces mystères la naissance de notre Rédempteur, nous te prions, Seigneur notre Dieu : donne-nous de parvenir, après une vie toujours plus fidèle, jusqu’à la communion glorieuse avec ton Fils bien-aimé. Lui qui.


Messe de l’aurore
Antienne d’ouverture
Aujourd’hui, sur nous, la lumière va resplendir, car le Seigneur nous est né. On l’appelle : Dieu admirable, Père du monde nouveau, Prince de la Paix. Son règne n’aura pas de fin. Is 9,1.5 ; Lc 1,33
On chante le Gloire à Dieu.


Prière
Dieu tout-puissant, en ton Verbe fait chair une lumière nouvelle nous envahit : puisqu’elle éclaire déjà nos cœurs par la foi, fais qu’elle resplendisse dans toute notre vie. Par Jésus Christ.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 62,11-12
Voici le Sauveur qui vient et cette nouvelle doit retentir jusqu’aux extrémités de la terre.

Voici que le Seigneur se fait entendre jusqu’aux extrémités de la terre : Dites à la fille de Sion : Voici ton Sauveur qui vient ; avec lui, le fruit de son travail, et devant lui, son ouvrage.
Eux seront appelés « Peuple-saint », « Rachetés-par-le-Seigneur », et toi, on t’appellera « La-Désirée », « La-Ville-qui-n’est-plus-délaissée ».
– Parole du Seigneur.

Psaume 96
℞ La lumière aujourd’hui a resplendi sur nous : un Sauveur nous est né !
 
Le Seigneur est roi ! Exulte la terre !
Joie pour les îles sans nombre !
Les cieux ont proclamé sa justice,
et tous les peuples ont vu sa gloire.
 
Une lumière est semée pour le juste,
et pour le cœur simple, une joie.
Que le Seigneur soit votre joie, hommes justes ;
rendez grâce en rappelant son nom très saint.

2. Lecture de la lettre de saint Paul apôtre
à Tite
Tt 3,4-7
C’est par Jésus Christ et non par nos mérites que nous sommes sauvés.

Bien-aimé, lorsque Dieu, notre Sauveur, a manifesté sa bonté et son amour pour les hommes, il nous a sauvés, non pas à cause de la justice de nos propres actes, mais par sa miséricorde. Par le bain du baptême, il nous a fait renaître et nous a renouvelés dans l’Esprit saint. Cet Esprit, Dieu l’a répandu sur nous en abondance, par Jésus Christ notre Sauveur, afin que, rendus justes par sa grâce, nous devenions en espérance héritiers de la vie éternelle.
– Parole du Seigneur.

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu’Il aime ! Alléluia. Lc 2,14
3. Évangile de Jésus Christ selon saint Luc
Lc 2,15-20
Les bergers sont venus à la crèche : ils n’ont pas gardé pour eux leur rencontre avec le Sauveur.

Lorsque les anges eurent quitté les bergers pour le ciel, ceux-ci se disaient entre eux : « Allons jusqu’à Bethléem pour voir ce qui est arrivé, l’événement que le Seigneur nous a fait connaître. » Ils se hâtèrent d’y aller, et ils découvrirent Marie et Joseph, avec le nouveau-né couché dans la mangeoire. Après avoir vu, ils racontèrent ce qui leur avait été annoncé au sujet de cet enfant. Et tous ceux qui entendirent s’étonnaient de ce que leur racontaient les bergers. Marie, cependant, retenait tous ces événements et les méditait dans son cœur. Les bergers repartirent ; ils glorifiaient et louaient Dieu pour tout ce qu’ils avaient entendu et vu, selon ce qui leur avait été annoncé.
– Acclamons la Parole de Dieu.
On récite le Credo.


Prière sur les offrandes
Puissent nos offrandes, Seigneur, s’accorder pleinement au mystère de nativité que nous célébrons en ce jour : un homme, un petit enfant, s’est manifesté comme Dieu : fais maintenant que ces fruits de la terre nous communiquent tes dons divins. Par Jésus.

Préface de la Nativité
Antienne de communion
Exulte, fille de Sion, danse et crie de joie, fille de Jérusalem : voici ton roi qui vient, le Saint, le Sauveur du monde. Za 9,9

Prière
Seigneur, nous célébrons de tout notre cœur la naissance de ton Fils ; accorde-nous la grâce d’approfondir notre foi en ce mystère et d’y trouver la force d’un meilleur amour. Par Jésus.


Messe du jour
Antienne d’ouverture
Un enfant nous est né, un Fils nous a été donné ; l’insigne du pouvoir est sur son épaule, on l’appelle Messager de Dieu. Is 9,5
On chante le Gloire à Dieu.


Prière
Père, toi qui as merveilleusement créé l’homme et plus merveilleusement encore rétabli sa dignité, fais-nous participer à la divinité de ton Fils, puisqu’il a voulu prendre notre humanité. Lui qui.
1. Lecture du livre du prophète Isaïe
Is 52,7-10
Jour de joie que celui où tout un peuple rentre d’exil avec le Seigneur à sa tête ! Combien plus lorsqu’il prendra la tête de toutes les nations pour les libérer !

Comme ils sont beaux sur les montagnes, les pas du messager, celui qui annonce la paix, qui porte la bonne nouvelle, qui annonce le salut, et vient dire à Sion : « Il règne, ton Dieu ! » Écoutez la voix des guetteurs : ils élèvent la voix, tous ensemble ils crient de joie car, de leurs propres yeux, ils voient le Seigneur qui revient à Sion. Éclatez en cris de joie, vous, ruines de Jérusalem, car le Seigneur console son peuple, il rachète Jérusalem ! Le Seigneur a montré la sainteté de son bras aux yeux de toutes les nations. Tous les lointains de la terre ont vu le salut de notre Dieu.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Psaume 97
℞ La terre tout entière a vu le salut que Dieu nous donne.
 
Chantez au Seigneur un chant nouveau,
car il a fait des merveilles ;
par son bras très saint, par sa main puissante,
il s’est assuré la victoire.
 
Le Seigneur a fait connaître sa victoire
et révélé sa justice aux nations ;
il s’est rappelé sa fidélité, son amour,
en faveur de la maison d’Israël.
 
La terre tout entière a vu
la victoire de notre Dieu.
Acclamez le Seigneur, terre entière,
sonnez, chantez, jouez !
 
Jouez pour le Seigneur sur la cithare,
sur la cithare et tous les instruments ;
au son de la trompette et du cor,
acclamez votre roi, le Seigneur !

2. Lecture de la lettre aux Hébreux
He 1,1-6
Dieu nous parle de bien des manières par la création et la vie des hommes ; mais son dernier mot, c’est Jésus Christ.

À bien des reprises et de bien des manières, Dieu, dans le passé, a parlé à nos pères par les prophètes ; mais à la fin, en ces jours où nous sommes, il nous a parlé par son Fils qu’il a établi héritier de toutes choses et par qui il a créé les mondes. Rayonnement de la gloire de Dieu, expression parfaite de son être, le Fils, qui porte l’univers par sa parole puissante, après avoir accompli la purification des péchés, s’est assis à la droite de la Majesté divine dans les hauteurs des cieux ; et il est devenu bien supérieur aux anges, dans la mesure même où il a reçu en héritage un nom si différent du leur. En effet, Dieu déclara-t-il jamais à un ange : Tu es mon Fils, moi, aujourd’hui, je t’ai engendré ? Ou bien encore : Moi, je serai pour lui un père, et lui sera pour moi un fils ? À l’inverse, au moment d’introduire le Premier-né dans le monde à venir, il dit : Que se prosternent devant lui tous les anges de Dieu.
– Parole du Seigneur.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE

Acclamation
Alléluia. Alléluia. Aujourd’hui la lumière a brillé sur la terre. Peuples de l’univers, entrez dans la clarté de Dieu. Venez tous adorer le Seigneur ! Alléluia.
3. Évangile de Jésus Christ selon saint Jean
Jn 1,1-18
Dieu n’a cessé de fréquenter les hommes par sa Parole qui est son Fils, jusqu’au jour où la Parole s’est faite chair.

[Début de la lecture brève :]
Au commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe était Dieu. Il était au commencement auprès de Dieu. C’est par lui que tout est venu à l’existence, et rien de ce qui s’est fait ne s’est fait sans lui. En lui était la vie, et la vie était la lumière des hommes ; la lumière brille dans les ténèbres, et les ténèbres ne l’ont pas arrêtée. [Fin de la lecture brève]
Il y eut un homme envoyé par Dieu ; son nom était Jean. Il est venu comme témoin, pour rendre témoignage à la Lumière, afin que tous croient par lui. Cet homme n’était pas la Lumière, mais il était là pour rendre témoignage à la Lumière.
[Suite de la lecture brève] Le Verbe était la vraie Lumière, qui éclaire tout homme en venant dans le monde. Il était dans le monde, et le monde était venu par lui à l’existence, mais le monde ne l’a pas reconnu. Il est venu chez lui, et les siens ne l’ont pas reçu. Mais à tous ceux qui l’ont reçu, il a donné de pouvoir devenir enfants de Dieu, eux qui croient en son nom. Ils ne sont pas nés du sang, ni d’une volonté charnelle, ni d’une volonté d’homme : ils sont nés de Dieu.
Et le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous, et nous avons vu sa gloire, la gloire qu’il tient de son Père comme Fils unique, plein de grâce et de vérité. [Fin de la lecture brève]
Jean le Baptiste lui rend témoignage en proclamant : « C’est de lui que j’ai dit : Celui qui vient derrière moi est passé devant moi, car avant moi il était. » Tous nous avons eu part à sa plénitude, nous avons reçu grâce après grâce ; car la Loi fut donnée par Moïse, la grâce et la vérité sont venues par Jésus Christ.
Dieu, personne ne l’a jamais vu ; le Fils unique, lui qui est Dieu, lui qui est dans le sein du Père, c’est lui qui l’a fait connaître.
– Acclamons la Parole de Dieu.
 
▶ LECTURE EXPLIQUÉE
On récite le Credo.


Prière universelle
Nous avons célébré cette nuit le mystère de l’Incarnation. Ce matin, nous contemplons le Verbe fait chair et lui adressons nos demandes.
 
Jour nouveau pour notre terre : Dieu se fait homme. Prions pour tous les messagers de la Bonne Nouvelle.
 
Jour de fête en notre monde : prions pour tous les femmes et les hommes qui œuvrent pour l’apaisement des conflits.
 
Jour de proximité : les familles se rassemblent. Prions pour les personnes qui resteront seules et pour les malades hospitalisés.
 
Jour de foi : Dieu prend visage d’homme. Prions pour les tout-petits et pour les enfants en cours d’initiation chrétienne.
 
Tu es à nos côtés, Seigneur, et tu veux sauver les hommes. En ce jour de Noël, que chacun soit réconforté par ta présence, toi, Emmanuel, pour les siècles des siècles.

Prière sur les offrandes
Accepte, Seigneur, l’offrande que nous te présentons en ce jour de fête : car elle est le sacrifice qui nous rétablit dans ton Alliance et fait monter vers toi la parfaite louange. Par Jésus.

Préface de la Nativité
Antienne de communion
Sur toute l’étendue de la terre, on a vu le salut de notre Dieu. Ps 97,3

Prière
Nous t’en prions, Dieu notre Père, puisque le Sauveur du monde, en naissant aujourd’hui, nous a fait naître à la vie divine, qu’il nous donne aussi l’immortalité. Lui qui.
À l’école des Pères de l’Église
Le Seigneur est apparu banal et pauvre, lui qui s’est offert à tous pour leur salut. Car dans la crèche, c’est le Verbe de Dieu qui se présente au moyen du corps, afin que l’ignorant aussi bien que l’intellectuel puissent accéder à cet aliment qui nous sauve.
Théodote d’Ancyre
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© A.E.L.F. pour les textes liturgiques
Vous trouverez dans ce livret, pour chaque dimanche et solennités de l’année liturgique, sur la page de gauche, trois clés de lecture correspondant aux trois lectures lues pendant la messe, sur la page de droite, une explication concernant un aspect rituel de la liturgie de la messe.
 
Depuis le Concile Vatican II, les fidèles sont invités à une « participation active » à la messe, pour manifester le caractère « communautaire » de la célébration. Ces explications favorisent une meilleure compréhension de la Parole de Dieu et aident à mieux saisir l’esprit de la liturgie de la messe.



1er DÉCEMBRE 2019
Premier dimanche de l’Avent
LES TROIS LECTURES EXPLIQUÉES
Isaïe (2, 1-5)
LE prophète délivre un message fort qui incite à l’action : il s’agit de se mettre en route, en marche. Un message qui déborde d’espérance : des outils de mort deviennent des outils de vie. Et un message destiné à l’univers : tous les peuples sont concernés. Aujourd’hui nous sommes ce peuple en marche vers Dieu. Nous le croyons : nous allons vers un monde réconcilié où il n’y aura plus de distorsion entre notre vouloir et celui de Dieu.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Romains (13, 11-14)
COMME la première lecture et comme l’évangile, la deuxième lecture s’adresse à nous sur le mode de l’injonction : « Rejetons…, revêtons-nous… » Rejeter, revêtir : c’est le langage de la conversion. Non, il n’y a pas de temps à perdre pour changer de style de vie. Car celui qui s’engage dans cette voie s’apercevra rapidement que le Dieu de bienveillance est maintenant plus proche de lui que jamais.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Matthieu (24, 37-44)
EN écho à l’oracle d’Isaïe, c’est aussi vers l’avenir que nous oriente l’apocalypse de Matthieu. Parce que la venue du Fils de l’homme nous prendra tels que nous sommes, avec nos consentements comme avec nos refus à aimer, Jésus nous invite à ne pas nous endormir dans une sécurité béate. Disciples de Jésus, nous sommes invités à rester éveillés, tels des guetteurs de l’aurore qui vient.
 
RETOUR VERS LA LECTURE


VIVRE LA MESSE
Une nouvelle année commence
L’ANNÉE liturgique est un domaine privilégié de la pédagogie chrétienne. En prenant le chemin des temps forts et des grandes fêtes de l’année de l’Église, le baptisé découvre et redécouvre, au fil des saisons, comment Jésus le Christ est bien Celui qui a été « envoyé par le Père pour guérir et sauver les hommes ». En ce dimanche commence une nouvelle année liturgique. Elle comprend plusieurs « cycles » qui déploient tout au long de l’année le mystère pascal, d’où une hiérarchisation des temps et des fêtes : le triduum pascal, le temps pascal, le temps du Carême, le temps de Noël, le temps de l’Avent, le temps ordinaire. Le temps de l’Avent est certes un temps de préparation à la célébration de Noël. Cependant, on ne mime pas l’attente d’il y a deux mille ans comme si le Christ n’était pas encore venu. On attend Celui qui naît chaque jour dans le cœur des croyants, le Sauveur du monde ; et on attend Celui qui viendra au jour promis, le Seigneur de gloire. L’Avent n’est donc pas seulement un préambule au 25 décembre. Durant l’Avent, l’Église fait mémoire du Fils de Dieu, mort et ressuscité, qui est toujours présent aux siens, comme il l’a promis. Durant l’Avent, l’Église célèbre aussi le Christ qui viendra à la fin des temps lorsque le Royaume de Dieu sera pleinement établi par l’univers.




8 DÉCEMBRE 2019
Deuxième dimanche de l’Avent
LES TROIS LECTURES EXPLIQUÉES
Isaïe (11, 1-10)
AU VIIIe siècle avant Jésus Christ, Isaïe veut convaincre ses contemporains que l’avenir tout autre qu’il annonce peut ébranler en profondeur leur destin personnel et collectif. Pour nous, aujourd’hui, son oracle signifie que là où rien ne semble bouger une initiative nouvelle peut tout changer. Malgré les certitudes éprouvées, malgré les habitudes puissamment ancrées, de nouvelles routes peuvent toujours être tracées.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Romains (15, 4-9)
QUEL comportement adopter en réponse à l’initiative gratuite de Dieu en Jésus le Christ ? Paul formule ici trois impératifs fondamentaux qui, pour l’essentiel, se rejoignent : méditer les Écritures, vivre dans l’unité, pratiquer l’accueil mutuel. Des impératifs qui non seulement mettent en mouvement un peuple élu et choisi, mais qui appellent aussi à l’espérance toutes les nations de la terre.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Matthieu (3, 1-12)
DANS un langage plus direct et aussi plus rude, le Baptiste délivre au fond le même message qu’Isaïe dans la première lecture. « Convertissez-vous, car le royaume des Cieux est tout proche ! » Désormais, l’appartenance au peuple élu ou à l’Église ne doit plus servir d’alibi. La Parole de Dieu libère ainsi l’avenir pour l’invention d’un monde où « le loup habitera avec l’agneau ».
 
RETOUR VERS LA LECTURE


VIVRE LA MESSE
Faire place au « je »
L’EUCHARISTIE dominicale permet de rares instants où peut s’élever la voix du « je » (Je confesse à Dieu, Je crois en Dieu, Je ne suis pas digne…). Aujourd’hui, par exemple, ou pourra observer un temps de silence après la communion et la faire suivre d’une méditation à lire très lentement. Cette méditation ainsi que les indispensables pauses permettront à chacun de se demander s’il est véritablement en attente et si, comme le dit si bien la prière d’ouverture, le Seigneur peut éveiller en lui l’intelligence du cœur qui le préparera à accueillir le Fils et qui fera entrer le Fils dans sa propre vie : « Dieu, tu as choisi de te faire attendre tout le temps d’un Avent. Je n’aime pas attendre dans les files d’attente. Je n’aime pas attendre mon tour. Je n’aime pas attendre le train. Je n’aime pas attendre pour juger. Je n’aime pas attendre le moment. Je n’aime pas attendre un autre jour. Je n’aime pas attendre parce que je n’ai pas le temps et que je ne vis que dans l’instant. Mais toi, Dieu, tu as choisi de te faire attendre le temps de tout un Avent, tu as choisi de te faire attendre parce que tu as fait de l’attente l’espace de la conversion, le face-à-face avec ce qui est caché. L’attente, seulement l’attente, l’intimité avec l’attente qui est en nous parce que seule l’attente est capable d’aimer. »




15 DÉCEMBRE 2019
Troisième dimanche de l’Avent
LES TROIS LECTURES EXPLIQUÉES
Isaïe (35, 1-6.10)
LE Dieu qui vient fera des merveilles. Des merveilles éclatantes ? Pas toujours, car Dieu est simple, discret, particulièrement attentif aux pauvres. Guérir, sauver, aimer : voilà le désir profond de Dieu. Ce n’est pas toujours spectaculaire, au sens où nous le souhaiterions. Mais c’est ainsi qu’il vient, sans se lasser, pour fortifier les mains, affermir les genoux chancelants et dissiper toute peur.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Lettre de saint Jacques Apôtre (5, 7-10)
DANS notre attente de la venue du Seigneur, l’apôtre Jacques nous invite à prendre patience à l’image du cultivateur qui a la sagesse d’attendre que les récoltes mûrissent, qu’elles soient précoces ou tardives. Dans l’ordre spirituel, nous éviterions bien des blocages si nous savions respecter la loi des germinations et des maturations. L’impatience fiévreuse peut détruire les plus belles promesses.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Matthieu (11, 2-11)
AVOIR passé sa vie à annoncer la venue prochaine du Christ et avoir dit : « C’est lui », puis un jour douter que ce soit bien lui, peut-être parce qu’on ne le voit pas faire les actes spectaculaires qu’on espérait. C’est Jean le Baptiste. Et c’est aussi chacun de nous, souvent. Mais Jésus accomplit les signes indiqués dans la lecture d’Isaïe. Il est bien l’envoyé de Dieu qui ouvre un monde nouveau.
 
RETOUR VERS LA LECTURE


VIVRE LA MESSE
Pour que sa joie soit en nous
LE troisième dimanche de l’Avent est appelé, traditionnellement, « le dimanche Gaudete », à cause des premiers mots de l’introït grégorien : « Gaudete in Domino semper », « Réjouissez-vous sans cesse dans le Seigneur ». C’est donc à une tonalité joyeuse qu’est appelée cette célébration : chants joyeux, musique joyeuse. Mais, au fond, chaque messe du dimanche ne doit-elle pas exprimer la joie de savoir Jésus présent à l’assemblée des fidèles ? « Mets au cœur des chrétiens, dit la prière eucharistique III pour assemblées d’enfants, la vraie joie de Pâques ; et qu’ils pensent à communiquer cette joie à ceux qui ne savent pas encore que Jésus est ressuscité. » Et si la messe est lugubre, soporifique, sinistre ? Les chants auront beau être joyeux, s’ils sont chantés sans allant, leur joie restera lettre morte au lieu d’aller inonder le cœur des chrétiens. Il est sûr que le prêtre a ici une responsabilité immense. La présence liturgique des prêtres suppose une grande vérité de la personne tout autant qu’une profonde dignité du cœur. Finalement, est-ce qu’on n’attend pas de tout ministre de la liturgie qu’il porte sur ses frères et sœurs un regard qui soit un reflet du visage de Jésus, le Serviteur « doux et humble de cœur » qui a déclaré : « Je vous ai dit cela pour que ma joie soit en vous » (Jean 15, 11) ?




22 DÉCEMBRE 2019
Quatrième dimanche de l’Avent
LES TROIS LECTURES EXPLIQUÉES
Isaïe (7, 10-14)
À LA cour de Jérusalem, le roi Acaz est menacé par des rois rivaux et la dynastie davidique pourrait être interrompue. Mais voici que le prophète Isaïe annonce que la jeune femme va enfanter un fils et qu’avant que cet enfant ait l’âge de raison les ennemis d’Acaz seront vaincus. Oui, Dieu est bien l’Emmanuel, celui qui est avec son peuple et qui intervient en sa faveur.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Romains (1, 1-7)
DANS ce préambule de la lettre aux Romains, Paul se présente comme un envoyé choisi pour annoncer l’Évangile de Dieu. Parce qu’il est le messager de Dieu lui-même, Paul n’est l’homme ni d’une fonction, ni d’un groupe ethnique ou culturel. La Bonne Nouvelle qui lui est confiée s’adresse à tous sans exception, y compris aux « nations païennes » dont font partie les Romains.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Matthieu (1, 18-24)
LA gestation d’un enfant dans le sein d’une femme échappe au grand jour. De même, Marie est d’abord secrètement cachée dans le peuple élu. Le travail de Dieu est discret et inaccessible à qui n’est pas rempli de l’Esprit. Nazareth, un charpentier, un enfant à l’origine mystérieuse, des doutes, des rumeurs : Dieu n’hésite pas à partager l’épaisseur humaine et à habiter l’ombre.
 
RETOUR VERS LA LECTURE


VIVRE LA MESSE
Renouveler la profession de foi
LA Présentation Générale du Missel Romain définit, en des termes très clairs, la visée de la profession de foi : « Le Symbole, ou profession de foi, vise à ce que tout le peuple rassemblé réponde à la parole de Dieu annoncée dans les lectures de la sainte Écriture et expliquée dans l’homélie, et, en professant la règle de la foi dans une formule approuvée pour l’usage liturgique, se rappelle et professe les grands mystères de la foi avant que ne commence leur célébration dans l’eucharistie. » Les deux formules approuvées par l’Église sont le Symbole de Nicée-Constantinople (qui réagit à des hérésies qui nient la divinité du Christ) et le Symbole des Apôtres (dont la rédaction initiale est sans doute antérieure aux hérésies des IVe et Ve siècles et qui s’en tient à l’essentiel de la foi). Guettée par la routine, la profession de foi gagne à être renouvelée de temps en temps. En ce dimanche, par exemple, après l’homélie et un temps de silence, tous se lèvent. Le lecteur de la deuxième lecture rejoint alors l’ambon et, lentement, proclame à nouveau ce passage de la lettre aux Romains : « Son Fils, selon la chair, est né de la descendance de David et, selon l’Esprit de sainteté, a été établi dans sa puissance le Fils de Dieu par sa résurrection d’entre les morts… » Puis, après une pause, le prêtre dit : « Frères et sœurs, nous qui croyons en cette Bonne Nouvelle, professons notre foi ! »




25 DÉCEMBRE 2019
Nativité du Seigneur
LES TROIS LECTURES EXPLIQUÉES
Isaïe (52, 7-10)
ISRAËL et son roi sont en exil et Jérusalem est en ruines. Mais voici qu’un messager annonce que Dieu revient à Jérusalem avec les exilés. Il va s’y établir en roi de paix et les nations naguère ennemies seront témoins de la revanche de Dieu. Quand Jésus, pour la première fois, prendra la parole en public, il s’inspirera de ce passage d’Isaïe : « Le Règne de Dieu est tout proche… Convertissez-vous et croyez à la Bonne Nouvelle ».
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Hébreux (1, 1-6)
L’AUTEUR met l’accent sur Dieu en tant qu’il parle. Par les prophètes, il a jadis parlé aux ancêtres du peuple juif. Il vient de parler en la personne du Fils qui a purifié l’humanité de ses péchés avant d’entrer dans la gloire de Dieu. De cette manière, la lettre aux Hébreux souligne à la fois l’unité du dessein de Dieu et la radicale nouveauté que représente la parole ultime de Dieu faite chair en Jésus de Nazareth.
 
RETOUR VERS LA LECTURE

Jean (1, 1-18)
LE « salut de notre Dieu » proclamé par Isaïe retentit dans la voix des messagers. Pour les chrétiens, le messager par excellence de Dieu n’est autre que sa propre Parole. Tel est le thème majeur de la fulgurante méditation qui ouvre l’évangile de Jean. Le Verbe divin désigne successivement le Créateur de l’univers, qui est tourné vers Dieu de toute éternité, et l’homme Jésus, qui a vécu parmi nous.
 
RETOUR VERS LA LECTURE


VIVRE LA MESSE
Faire briller la procession du Livre
IL y avait comme un barrage de ténèbres entre le Fils de Dieu et les hommes : le barrage du péché. C’est pour le détruire que le Verbe — la Parole — de Dieu s’est fait homme et nous a découvert l’amour gratuit du Père. « Et le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous, et nous avons vu sa gloire… » À cause de ce verset de l’évangile de ce jour, il convient, en cette solennité, que les responsables de l’équipe liturgique (mais les fidèles qui ne font pas partie de cette équipe ont le droit de faire des suggestions) donnent un éclat particulier à la procession du Livre des évangiles — le Livre où sont consignées les paroles du Verbe. Au terme de la première lecture, pendant que commence le psaume, la procession — beaucoup de porteurs de lumières précédent le Livre des évangiles — part du fond de l’église et s’avance très lentement à travers l’assemblée. Arrivée au seuil du chœur vers la fin du psaume, la procession s’arrête et écoute, immobile, la proclamation de la deuxième lecture. Quand s’élève l’acclamation à l’Évangile, la procession reprend sa marche jusqu’au lieu de la Parole. Là, pendant la proclamation de l’Évangile, les porteurs de lumière entourent l’évangéliste. Lorsque celui-ci, à la fin de la proclamation, présente le Livre à l’assemblée, ils élèvent leurs lumières et chantent avec l’assemblée : « Louange à toi, Seigneur Jésus ! »





  
    
      Consultez le catalogue des ouvrages de Bayard Editions sur

        www.bayard-editions.com

    

  


OPS/cover/pagetitre.jpg
Missel

DU DIMANCHE
2020

ANNEE LITURGIQUE A
du ¥ décembre 2019
au 22 novembre 2020

Nouvelle traduction liturgique

ARTEGE | Dayard















OPS/nav.xhtml


    

      Sommaire



      

        		

          Couverture

        



        		

          Titre

        



        		

          Copyright

        



        		

          Missel du dimanche 2020

          

            		

              Qu’est-ce qu’un Missel ?

            



            		

              Le tableau en couverture

            



            		

              Liturgie de la messe

            



            		

              Le temps de l’Avent

              

                		

                  1er décembre 2019 Premier dimanche de l’Avent

                



                		

                  8 décembre 2019 Deuxième dimanche de l’Avent

                



                		

                  Lundi 9 décembre 2019 Immaculée Conception de la Vierge Marie

                



                		

                  15 décembre 2019 Troisième dimanche de l’Avent

                



                		

                  22 décembre 2019 Quatrième dimanche de l’Avent

                



              



            



            		

              Le temps de Noël, temps de la naissance du Christ au cœur du monde

              

                		

                  Mercredi 25 décembre 2019 Nativité du Seigneur

                



              



            



          



        



        		

          Vivre la messe du dimanche 2020

          

            		

              1er décembre 2019 Premier dimanche de l'Avent

            



            		

              8 décembre 2019 Deuxième dimanche de l'Avent

            



            		

              15 décembre 2019 Troisième dimanche de l'Avent

            



            		

              22 décembre 2019 Quatrième dimanche de l'Avent

            



            		

              25 décembre 2019 Nativité du Seigneur

            



          



        



      



    

    

      Pagination de l’édition papier



      

        		

          1

        



        		

          2

        



        		

          7

        



        		

          8

        



        		

          9

        



        		

          10

        



        		

          11

        



        		

          12

        



        		

          13

        



        		

          14

        



        		

          15

        



        		

          16

        



        		

          17

        



        		

          18

        



        		

          19

        



        		

          20

        



        		

          21

        



        		

          22

        



        		

          23

        



        		

          24

        



        		

          25

        



        		

          26

        



        		

          27

        



        		

          28

        



        		

          29

        



        		

          30

        



        		

          31

        



        		

          32

        



        		

          33

        



        		

          34

        



        		

          35

        



        		

          36

        



        		

          37

        



        		

          38

        



        		

          39

        



        		

          40

        



        		

          41

        



        		

          42

        



        		

          43

        



        		

          44

        



        		

          45

        



        		

          46

        



        		

          47

        



        		

          48

        



        		

          49

        



        		

          50

        



        		

          51

        



        		

          52

        



        		

          53

        



        		

          54

        



        		

          55

        



        		

          56

        



        		

          57

        



        		

          58

        



        		

          59

        



        		

          60

        



        		

          61

        



        		

          62

        



        		

          63

        



        		

          64

        



        		

          65

        



        		

          66

        



        		

          67

        



        		

          68

        



        		

          69

        



        		

          70

        



        		

          71

        



        		

          72

        



        		

          73

        



        		

          75

        



        		

          76

        



        		

          77

        



        		

          78

        



        		

          79

        



        		

          80

        



        		

          81

        



        		

          82

        



        		

          83

        



        		

          84

        



        		

          85

        



        		

          86

        



        		

          87

        



        		

          88

        



        		

          89

        



        		

          90

        



        		

          91

        



        		

          92

        



        		

          93

        



        		

          94

        



        		

          95

        



        		

          96

        



        		

          97

        



        		

          98

        



        		

          99

        



        		

          100

        



        		

          101

        



        		

          102

        



        		

          103

        



        		

          104

        



        		

          105

        



        		

          106

        



        		

          107

        



        		

          108

        



        		

          109

        



        		

          111

        



        		

          112

        



        		

          113

        



        		

          114

        



        		

          115

        



        		

          116

        



        		

          117

        



        		

          118

        



        		

          119

        



        		

          120

        



        		

          121

        



        		

          122

        



        		

          123

        



        		

          124

        



        		

          125

        



        		

          126

        



        		

          127

        



      



    

    

      Guide



      

        		

          Couverture

        



        		

          Missel

        



        		

          Début du contenu

        



        		

          Bibliographie

        



      



    

  

OPS/cover/cover.jpg





OPS/images/sep_autre.jpg













